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HASSANI CHERIF À RELIZANE : 

«Le scrutin est une grande 
opportunité pour l’Algérie» 
Au onzième jour de la campagne électorale, Abdelaâli Hassani Cherif, candidat à l’élection 

présidentielle anticipée du Mouvement de la société pour la paix (MSP), a assuré, lors du meeting qu’il 
a animé, hier, à Relizane, que le scrutin présidentiel du 7 septembre prochain constitue «une grande 
opportunité pour l’Algérie», tout en appelant les citoyens de cette wilaya à saisir cette chance «pour 

 défendre l’intérêt supérieur du pays».  

I
l a enchaîné que cela contribuera à ren-
forcer la stabilité du pays à l’échelle 
internationale, expliquant : «Ce qui 

nous permettra de maintenir l’approche 
souverainiste et de continuer à défendre 
les causes justes dans ce monde.» 
Le candidat du MSP à la présidentielle a 
insisté sur le fait que ce rendez-vous élec-
toral est déterminant pour l’Algérie, qui a 
besoin, «de consolider ses rangs pour faire 
face, en position de force contre des agen-
das internationaux qui visent à attenter à la 
souveraineté des Etats et à les spolier de 
leurs richesses». 
Poursuivant son intervention, Hassani 
Cherif a assuré que le programme adopté 
par son parti pour cet élection, «Forsa» 
(opportunité), tentera de régler l’ensemble 
des problématiques vécues en Algérie 

depuis son indépendance, à commencer 
par les pratiques politiques, les choix éco-
nomiques et les orientations sociales. 
Il a soutenu ses propos en déclarant que 
«Forsa» offre «une opportunité et un 
espoir pour les Algériens de consacrer la 
pluralité politique et de réunir l’ensemble 
du peuple». Affirmant que la course à la 
présidentielle, marquée par une compéti-
tion entre les candidats dans un esprit de 
respect mutuel, est l’un des signes de la 
véritable démocratie. Il a en outre affirmé 
qu›«il n’y a pas de place chez le MSP pour 
l’exclusion et la marginalisation». Indi-
quant que son projet vise à redonner 
confiance aux citoyens et à raviver l’espoir 
dans un Etat unifié, démocratique et 
social, à travers un large partenariat poli-
tique, un écosystème institutionnel effica-

ce et un modèle économique prospère». 
Il a assuré que s’il était élu président de la 
République, il compte renforcer l’Etat de 
droit, promouvoir les droits, consacrer la 
justice sociale, réduire les inégalités, trou-
ver des solutions aux problèmes de fon-
cier, réduire le chômage et permettre aux 
compétences algériennes à l’étranger de 
contribuer au développement de l’écono-
mie. 
Il a également promis de veiller à une 
répartition équitable des richesses, de sou-
tenir les classes vulnérables, de lever les 
entraves de l’investissement et d’associer 
les femmes et les jeunes au processus de 
développement, tout en invitant les 
citoyens à consulter son programme élec-
toral. 

Sihem Bounabi 

ORGANISATION DU HADJ 2025 

Un cahier des charges plus strict
DES NORMES  plus strictes sur les coûts 
et la qualité des services fournis aux pèle-
rins en prévision de l’organisation du hadj 
de 2025 ont été mises en place par l’Offi-
ce national du pèlerinage et de la omra 
(ONPO) dans un nouveau cahier des 
charges. 
L’une des principales mesures mises en 
place est l’obligation pour les agences 
d’assumer tout coût supplémentaire si 
l’offre dépasse le prix de référence déter-
miné par la commission algérienne. Cette 
mesure vise à protéger les pèlerins contre 
les hausses injustifiées des tarifs. Par 
conséquent, les agences doivent ajuster 
leurs offres, assurant ainsi une transparen-
ce des coûts. 
Pour l’hébergement, les nouvelles exi-
gences imposent des critères plus rigou-
reux. Les agences doivent sélectionner des 
hôtels ou immeubles situés dans les rues 
principales de la Mecque. Ces logements 
doivent être dotés de chambres équipées 
de lits individuels, matelas, draps, couver-
tures, oreillers, ainsi que des commodités 

supplémentaires, comme des tables à man-
ger, réfrigérateurs, téléviseurs, climati-
seurs, fenêtres pour ventilation et un éclai-
rage suffisant. De plus, le nombre de pèle-
rins par chambre est limité à cinq per-
sonnes, même pour les suites composées 
de deux chambres avec une salle de bain 
commune, qui seront considérées comme 
une seule unité pour le calcul des capacités 
d’hébergement. 
Concernant les services de restauration, les 
agences sont tenues de collaborer avec des 
prestataires respectant les normes strictes 
de l’Arabie Saoudite en matière de restau-
ration collective. Elles devront veiller à ce 
que les repas fournis répondent aux exi-
gences sanitaires et alimentaires spéci-
fiées. Par ailleurs, les agences doivent se 
charger de l’obtention des visas pour leurs 
pèlerins conformément aux procédures 
établies par l’ONPO. Tout manquement à 
ces obligations pourrait entraîner une éva-
luation défavorable de l’agence concernée. 
En outre, pour obtenir leur agrément, les 
agences doivent démontrer leur perfor-

mance dans l’organisation de la omra de 
2024. L’ONPO a mis en place un tableau 
d’évaluation détaillé qui tiendra compte de 
plusieurs critères. Il s’agit notamment du 
nombre de pèlerins gérés et l’expérience 
dans le secteur du tourisme. A titre 
d’exemple, les agences ayant géré plus de 
5000 pèlerins recevront 10 points dans ce 
tableau d’évaluation, avec des points sup-
plémentaires attribués pour un effectif de 
plus de 20 employés permanents. 
En cas de non-respect des délais pour 
atteindre au moins 50 % de leur quota de 
pèlerins, les agences seront exclues de 
l’organisation du hadj pour une période 
pouvant aller de une à trois saisons. 
Le cahier des charges stipule également 
que les agences ne peuvent pas recourir à 
des partenariats ou sous-traiter les services 
liés au hadj sans obtenir l’approbation 
préalable de l’ONPO. Cette mesure vise à 
garantir que toutes les prestations sont 
directement sous le contrôle des agences 
agréées. 
Enfin, si les offres de logement et de res-

tauration des prestataires qualifiés ne sont 
pas disponibles pour une agence, celle-ci 
est tenue de proposer de nouvelles options 
dans les délais fixés par la délégation inter-
sectorielle. Cette exigence vise à assurer 
une continuité et une adaptabilité dans 
l’offre de services, garantissant ainsi une 
organisation rigoureuse et transparente du 
hadj. 
Il convient de rappeler que la date limite 
pour la soumission des 
dossiers des agences intéressées par l’or-
ganisation du hadj 2025 a été fixée jus-
qu’au 2 septembre 2024 à 10h. Ces 
agences devront se rendre sur le portail 
algérien du Hadj (http://bawabetelhadj.dz) 
pour enregistrer leur demande et retirer le 
cahier des charges, moyennant le verse-
ment d’une somme de 5 000 DA sur le 
compte de l’ONPO  ouvert à la Banque 
nationale d’Algérie, Agence d’El Biar. Les 
dossiers doivent être déposés en personne 
dans une enveloppe scellée au siège prin-
cipal de l’ONPO à Kouba, Alger. 

Sihem B. 

GUERRE DE LIBÉRATION 
NATIONALE 
Le rôle crucial de la 
Fédération de France  
du FLN 

LA CONTRIBUTION  de la Fédération de 
France du Front de libération nationale 
(FLN) au transfert de la Révolution algé-
rienne sur le sol français, à travers les 
actions armées de l’Organisation spéciale 
(OS), a été largement évoquée, hier, à 
Alger, au Forum du quotidien El Moudja-
hid. 
«De toute l’histoire des mouvements de 
résistance, seul le peuple algérien a réussi à 
déplacer la Guerre d’indépendance sur le 
sol ennemi», a déclaré le moudjahid et écri-
vain Aissa Kasmi, lors d’une conférence, 
consacrée au 66e anniversaire du déclen-
chement des actions armées en France, 
conduites par les commandos de l’OS entre 
le 25 août et septembre 1958. 
Il a relevé que cette démarche, en dépit de 
sa «difficulté extrême», a été envisagée 
depuis le Congrès de la Soummam qui a 
«acté l’option révolutionnaire pour l’indé-
pendance du pays», rappelant, à cette occa-
sion, que ces actions ont été menées à tra-
vers «242 attaques ayant ciblé 181 objectifs 
en France». 
Il a ajouté que la Fédération de France du 
FLN «a réussi à atteindre ses objectifs, à 
savoir démontrer la force de la Révolution, 
desserrer l’étau militaire colonial autour de 
la lutte armée à l’intérieur du pays et 
contrecarrer l’embargo médiatique français 
en informant l’opinion publique internatio-
nale du combat du peuple algérien». 
Le conférencier a abordé, par ailleurs, l’ap-
port financier de l’émigration algérienne en 
France, assurant que sa contribution a été 
d’un apport précieux au FLN et à l’Armée 
de libération nationale (ALN). 
De son côté, la moudjahida Feriel Guarmia, 
membre de la Fédération de France du 
FLN, a mis en avant le rôle des Algériens 
en France qui «fournissaient le nerf de la 
guerre à la Révolution», de même que le 
moudjahid Abdelkader Bekhouche, égale-
ment membre de cette Fédération, qui a 
précisé que «l’entraînement spécifique» 
dont ont bénéficié les Fidaiyine a permis 
d›»épargner les civils durant les attaques 
menées contre des symboles de l’économie 
française». Intervenant lors de ce forum, le 
Secrétaire général de l’Organisation natio-
nale des Moudjahidine (ONM), Hamza 
Aoufi, a indiqué, quant à lui, que le peuple 
algérien «a produit une Révolution et 
consenti des sacrifices extraordinaires. 
C’est la raison pour laquelle nous devons 
être fiers de l’histoire glorieuse de notre 
pays», a-t-il conclu. 

M. B.

 Abdelaâli Hassani Cherif. 
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450 000 NOUVEAUX EMPLOIS, HAUSSE DES SALAIRES ET RETRAITE… 

Les engagements de Tebboune 
Le candidat indépendant à l'élection présidentielle, Abdelmadjid Tebboune, a tenu son deuxième meeting populaire hier au complexe 
olympique Belgaïd à Oran, où il a mis en avant ses priorités. Il a promis 450 000 nouveaux postes d’emploi , ainsi que l’augmentation  

de l’allocation chômage, qui passera à 20 000 DA dès 2025. 

M. Tebboune, a également annon-
cé une augmentation de l’allo-
cation chômage, qui passera 

de 15 000 à 20 000 DA en 2025. « Je suis 
conscient que ce montant ne résoudra pas 
tous les problèmes, mais c'est une avancée 
importante pour soutenir les jeunes en dif-
ficulté et leur offrir un minimum de sécu-
rité financière », a-t-il déclaré. Tebboune 
considère également que l'Algérie est le 
seul pays à avoir mis en place une alloca-
tion pour les jeunes chômeurs, affirmant : 
« Nous avons créé cette allocation pour ne 
pas abandonner nos enfants ». De plus, 
selon lui, « l'État n'a pas seulement instau-
ré l'allocation chômage, mais a également 
accordé une carte Chifa pour garantir l'ac-
cès aux soins médicaux ». 
« Je vais créer une nouvelle génération 
d'entrepreneurs jeunes, car notre jeunesse 
est intègre et n'est pas corrompue par la 
fraude, la corruption ou le népotisme », a-
t-il précisé.  
Il a ajouté : « Nous visons à atteindre 20 
000 start-ups. Actuellement, 8 300 projets 
d'investissement sont en cours auprès de 
l'Agence algérienne de promotion des 
investissements (AAPI), ce qui devrait 
créer 300 000 emplois en deux ans. Nous 
avons déjà intégré environ 500 000 jeunes 
et jeunes femmes dans les secteurs public 
et privé. Nous poursuivrons ces efforts 
jusqu'à éliminer le chômage. » 
Le président de la République a également 
mis en avant l’insertion professionnelle de 
près de 500 000 jeunes dans le secteur 
public et privé comme un exemple de 
l’engagement de son administration 
envers la jeunesse. Par ailleurs, il a rassu-
ré les démunis, les retraités et les per-
sonnes en situation de handicap en pro-
mettant qu'au cours de son prochain man-
dat, il augmentera les allocations ainsi que 
les retraites. 
  
400 MILLIARDS DE DOLLARS DE PIB 
Il s’est engagé à augmenter le produit inté-
rieur brut (PIB) de l’Algérie, qu’il estime 

pouvoir porter à 400 milliards de dollars, 
et à revaloriser le taux de change du dinar. 
S'adressant aux médecins et aux ensei-
gnants, il leur a promis de meilleurs avan-
tages, tout en affirmant que les personnes 
marginalisées touchant 5 000 ou 6 000 DA 
seront également parmi ses priorités. Il a 
souligné son intention de poursuivre « les 
réalisations du premier mandat avec vous 
et pour vous » et a appelé les citoyens à 
renouveler leur confiance en lui. 
En matière économique, Tebboune a pro-
mis de travailler à améliorer le revenu par 
habitant et à augmenter le pouvoir d’achat 

des citoyens. Ses propositions incluent le 
plafonnement des prix, la lutte contre la 
spéculation et l’inflation, ainsi que l’aug-
mentation des salaires des travailleurs. 
Ces mesures visent à soutenir les ménages 
et à stabiliser l’économie face aux défis 
actuels. 
Il a également promis d'augmenter les 
retraites, les bourses pour les étudiants, et 
d'octroyer des allocations pour les femmes 
au foyer. En outre, il s'est engagé à mettre 
fin, dès 2026, à l'importation de certains 
produits de consommation comme le blé 
dur, l'orge et le maïs, et à exploiter la mine 

de Gara Djebilet pour augmenter les 
recettes du pays en devises. Il a aussi men-
tionné que « l'Algérie a récupéré les biens 
pillés de son peuple, y compris 51 usines». 
Concernant le logement, Tebboune a 
annoncé un projet ambitieux de construc-
tion de deux millions de logements sous 
diverses formules, afin de répondre aux 
besoins croissants en matière de logement. 
Il a affirmé que « les jeunes âgés de 25 à 
27 ans ont également droit au logement ». 
Il a insisté sur la nécessité de mettre fin à 
la crise hydrique en répondant de manière 
adéquate aux besoins en approvisionne-
ment. 
Concernant les jeunes qui constituent une 
grande partie de la population, il a souli-
gné que « durant le premier mandat, je me 
suis engagé à impliquer la jeunesse dans la 
vie politique à la faveur de la loi orga-
nique portant le régime électoral de 2021 
». Cette réforme est présentée comme un 
moyen de renouveler la gouvernance et de 
donner une voix plus forte à la jeunesse 
algérienne. 
Le meeting a été marqué par une partici-
pation massive, avec plus de 17 000 per-
sonnes venues de 14 wilayas de l’ouest du 
pays pour soutenir la candidature de Teb-
boune. Les partisans, au nombre de 14 
000, ont trouvé place dans la salle, tandis 
que 3 000 autres ont suivi le discours du 
président en direct depuis des écrans ins-
tallés à l'extérieur du complexe. Les repré-
sentants de toutes les franges de la socié-
té, dont de nombreux jeunes, ont affiché 
leur enthousiasme à travers des slogans, 
des drapeaux et des pancartes. L’ambiance 
était vibrante, rythmée par des chants 
patriotiques et des youyous, créant un 
véritable élan de soutien populaire. 
Le candidat Tebboune a assuré que le pro-
jet de Cap Blanc pour sécuriser l’alimen-
tation en eau potable dans la wilaya 
d’Oran et renforcer les ressources 
hydriques sera mis en service dès 
décembre prochain. 

Meriem Djouder 

Tebboune lors de son meeting à Oran.

LE PRÉSIDENT du mouvement El Bina 
El Watani était hier à Bouira où il a lancé 
un appel aux électeurs à aller massivement 
aux urnes et à faire le bon choix pour par-
achever l’édification de la nouvelle Algé-
rie. C’est dans le même sens qu’il s’était 
prononcé la veille, dans la ville des 
Oranges Boufarik, où il a animé un mee-
ting populaire dans le cadre de la cam-
pagne électorale, dans une salle archi-
comble. Il a affirmé que les acquis du pré-
sident Abdelmadjid Tebboune, candidat à 
la présidentielle du 7 septembre prochain, 
n'ont pas été réalisés depuis l'indépendan-
ce, tout en énumérant à l’assistance toutes 
ses réalisations. «C’est cette démarche qui 
a laissé le mouvement El Bina soutenir la 
candidature de Tebboune pour un second 
mandat, afin qu’il puisse terminer ce qu’il 
a commencé», souligne-t-il. 
Bengrina a affirmé que l’élection du can-
didat Abdelmadjid Tebboune garantira la 
poursuite pour la lutte contre toutes les 
formes de corruption et de bureaucratie. Il 
a cité de nombreux acquis réalisés durant 
le premier mandant. L’interlocuteur a 
insisté sur les efforts et la détermination de 
Abdelmadjid Tebboune à lutter contre la 
corruption, la bureaucratie, la marginalisa-

tion et le monopole des richesses et des 
ressources du pays, en le qualifiant de 
l’homme «de la prochaine étape». Bengri-
na a souligné aussi que le candidat Teb-
boune a réalisé des accomplissements tan-
gibles qui ont contribué au renforcement 
de la souveraineté nationale, notamment 
dans le domaine de la sécurité hydrique, 
alimentaire et défensive. «C’est ainsi qu’il 
a permis à l’Algérie d’être maîtresse de 
ces décisions et de se protéger contre toute 
ingérence étrangère», a-t-il dit. 
Dans son discours, Bengrina a déclaré à 
l’assistance que tous les grands projets 
actuels en voie de réalisation et l’œuvre du 
candidat Tebboune, en citant Ghara Djbi-
let, la mine du phosphate de Tebessa et de 
Béjaïa, et le méga port d’El Hamdania, 
ainsi que plusieurs lignes ferroviaires tra-
versant tout le pays. Par ailleurs, Bengrina 
n'a pas manqué l'occasion de sa présence 
dans la wilaya de Blida pour parler des 
vertus de Cheikh Mahfoud Nahnah, indi-
quant que le défunt Nahnah était tolérant 
et se distinguait par son abnégation, et a 
été l'un des dirigeants qui ont contribué à 
la construction d'une Algérie indépendante 
et a joué un rôle central dans la stabilisa-
tion de l'Algérie. A la fin de son interven-

tion, l’orateur a appelé tous les Algériens à  
venir «voter en masse le jour J pour dire 
oui au candidat Abdelmadjid Tebboune». 
Par ailleurs, le président du parti El-Fadjr 
El-Djadid, Tahar Benbaïbech, a considéré, 
hier depuis Barika (Batna), que le pro-
gramme du candidat indépendant répon-
dait aux aspirations de la société. Lors d'un 
meeting animé au Centre culturel de cette 
ville au 11e jour de la campagne électora-
le, M. Benbaïbeche a appelé les citoyens à 
voter en faveur du programme de M. 
Abdelmadjid Tebboune qui, a-t-il assuré, 
"s'engage à satisfaire les aspirations et 
espoirs des Algériens", soulignant notam-
ment son engagement à instituer "une allo-
cation spéciale à la femme au foyer qui 
aura un impact positif pour cette catégorie 
de la société".  
Après avoir rappelé les acquis réalisés 
durant le premier mandat présidentiel de 
Abdelmadjid Tebboune, l'orateur a appelé 
à lui renouveler la confiance pour un 
second mandat afin de "poursuivre l'édifi-
cation de l'Algérie nouvelle, consolider 
l'économie nationale et parvenir à un déve-
loppement global". 
Au terme du meeting, M. Benbaïbeche a 
invité les habitants de la région et tous les 

Algériens à "participer en force à l'élection 
du 7 septembre prochain et choisir le pro-
gramme du candidat indépendant M. 
Abdelmadjid Tebboune pour poursuivre 
les réformes et assurer le progrès et la 
prospérité de l'Algérie". 
Pour sa part, le secrétaire général de l’Or-
ganisation nationale des enfants de Moud-
jahidine, Khalfa Mbarek, a également 
appelé, hier, dans la wilaya de Tiaret, à se 
rendre massivement aux centres de vote le 
7 septembre prochain pour voter en force 
en faveur du candidat indépendant Abdel-
madjid Tebboune, pour qu’il poursuive 
son projet de développement afin de barrer 
la route aux détracteurs de l’Algérie. Ani-
mant un meeting populaire dans la wilaya 
déléguée de Ksar Chellala, il a souligné les 
multiples positions du candidat Tebboune 
qui font la fierté des Algériens, avant de 
rappeler ses décisions et réalisations lors 
de son premier mandat présidentiel.  
Dans ce sens, il a évoqué notamment la 
récupération des cranes des chefs de la 
résistance nationale de France et l’institu-
tion de la Journée nationale de la Mémoi-
re, suscitant « la fierté pour l’histoire faite 
par nos valeureux Moudjahidine » 

T. Bouhamidi et M. B. 

Multiplication des appels à un vote massif
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Chaque année, dès les premières 
chaleurs estivales, des milliers de 
jeunes étudiants se mettent à la 
recherche d’un emploi saisonnier. 

Que ce soit pour financer leurs études, 
pour alléger le fardeau financier de leurs 
parents, ou tout simplement pour s’offrir 
des moments de loisirs, le job d’été est 
devenu un passage quasi obligé pour une 
grande majorité d’entre eux. 
Le secteur touristique, particulièrement 
dynamique durant la période estivale, 
représente une opportunité d’emploi sai-
sonnier non négligeable pour les étudiants. 
Les établissements hôteliers, de la restau-
ration et les complexes touristiques recru-
tent massivement pour faire face à l’afflux 
de touristes. Les postes proposés sont 
variés et permettent aux étudiants d’acqué-
rir une expérience professionnelle valori-
sante dans des domaines tels que la récep-
tion, la restauration, l’animation ou les ser-
vices généraux. 
Le secteur du commerce, de son côté, pro-
pose une large gamme d’opportunités. Des 
grandes surfaces aux boutiques spéciali-
sées en passant par le e-commerce, les 
options ne manquent pas pour ceux qui 
cherchent à travailler pendant l’été. Les 
postes de vendeurs, de caissiers, et de pré-
parateurs de commandes sont parmi les 
plus recherchés, offrant aux étudiants une 
expérience précieuse dans des environne-
ments variés. En magasin, ils peuvent 
acquérir des compétences en relation client 
et en gestion des stocks, tandis que dans le 
secteur du e-commerce, ils ont l’opportu-
nité de se familiariser avec la logistique et 
la préparation des commandes. 
  

LES PREMIERS PAS DANS LE 
MONDE DU TRAVAIL 

  
Pour certains, c’est la première fois qu’ils 
goûtent à la vie active.  Je voulais 
vraiment être indépendante cet été, c’est 
pourquoi j’ai décidé de travailler dans un 
restaurant. J’ai appris à gérer mon temps, 
mes responsabilités et surtout, à valoriser 
l’argent que je gagne «, a confié Leila, une 
étudiante en droit de 20 ans. 
 «Cet été, j’ai décidé de travailler pour 
financer mon permis de conduire. Cela me 
permet de ne pas dépendre financièrement 
de mes parents et d’avancer sur mes pro-
jets personnels», a expliqué Lina, 18 ans, 
étudiante en première année littéraire. 

Avec l’animation des terrasses durant l’été, 
les restaurateurs cherchent souvent à ren-
forcer leurs équipes. Lamine, 19 ans, a 
trouvé un emploi dans un restaurant du 
quartier de Sidi Yahia. «C’était assez diffi-
cile de trouver au début. J’ai dû déposer 
mon CV dans une quinzaine d’endroits 
avant qu’on me rappelle. Mais une fois en 
poste, c’est très formateur, et les pour-
boires aident beaucoup», a-t-il avoué. Il a 
décidé de se lancer dans la vie active pour 
deux mois seulement afin de «me payer 
une semaine de vacances. Avec mes amis, 
nous voulons faire une virée en Tunisie 
pour décompresser et nous amuser avant 
de reprendre la fac». 
Pour les jeunes qui aiment s’occuper des 
enfants, l’été offre une opportunité idéale 
pour devenir animateur. Mehdi, 20 ans, qui 
travaille dans un centre de loisirs, partage 
son expérience. «C’est un travail épuisant, 
mais très gratifiant. Voir les enfants s’amu-
ser et apprendre de nouvelles choses grâce 
à nous, c’est vraiment motivant. En plus, 
l’argent que je gagne me permettra d’ache-
ter un nouveau laptop ou un téléphone, 
dont j’ai besoin pour mes études. Mon 
père ne peut pas me l’offrir, car nous 
sommes une famille nombreuse avec des 
frères en bas âge», a-t-il confié. 
Les plages attirent des foules durant l’été, 
et de nombreux jeunes sont recrutés pour 
gérer les transats, s’occuper de la propreté, 
ou assurer la sécurité des baigneurs. Samir, 
17 ans, a trouvé un emploi comme agent 
de plage à Zeralda. Selon lui, «c’est un tra-
vail agréable, je passe mes journées 
dehors, au bord de l’eau. Mais il faut rester 
vigilant, surtout quand la plage est bondée. 
C’est grâce à mon oncle, qui travaille ici, 
que j’ai réussi à obtenir ce poste. Même si 
je n’ai pas un besoin urgent d’argent, cela 
me permet de profiter de la plage gratuite-
ment». 
  

DU CHANTIER AU CENTRE D’APPEL 
  
Moins populaire mais tout aussi lucratif, le 
travail de manœuvre reste une option pour 
les jeunes en quête d’une rémunération 
rapide. Aymen, 19 ans, travaille sur un 
chantier près de Blida, même si «c’est un 
boulot difficile, on commence très tôt le 
matin, mais la paye quotidienne est bonne, 
et travailler en équipe rend les choses 
plus faciles. J’ai essayé de trouver un 
emploi dans d’autres secteurs comme la 

restauration, mais sans succès. J’ai vrai-
ment besoin de me faire un peu d’argent de 
poche pour la rentrée», a-t-il souligné. 
Cependant, la rémunération des jobs d’été 
varie selon le secteur d’activité et l’expé-
rience du jeune travailleur. Dans certains 
cas, le salaire peut être relativement 
modeste, surtout pour les postes non quali-
fiés. Malgré cela, le sentiment d’autono-
mie que procure ce salaire, même modes-
te, est inestimable pour ces jeunes. «Mon 
salaire n’est pas très élevé, mais il me per-
met de payer mes sorties et mes loisirs 
sans demander de l’argent à mes parents. 
C’est une fierté pour moi», a témoigné 
Sofia, étudiante en littérature. 
La pression exercée par certains 
employeurs, surtout dans les secteurs en 
tension comme la restauration ou l’hôtelle-
rie, peut également être difficile à gérer. 
«Les journées sont très chargées, et on 
nous demande d’être toujours souriants et 
efficaces. Parfois, c’est vraiment dur, sur-
tout quand on enchaîne plusieurs jours 
d’affilée sans repos», a expliqué Mehdi, 
serveur dans un restaurant en bord de mer. 
Si les centres d’appels constituent une 
porte d’entrée intéressante sur le marché 
du travail pour les étudiants, ils requièrent 
un certain profil. Les compétences linguis-
tiques, notamment la maîtrise de plusieurs 
langues étrangères, sont souvent recher-
chées. De plus, une bonne élocution, une 
capacité d’écoute active et un sens du ser-
vice client sont indispensables pour réussir 
dans ce type de poste. D’après Yasmine, 
24 ans, «travailler en centre d’appels me 
permet, dès la rentrée, d’acheter les 
manuels coûteux dont j’ai besoin pour mes 
études en médecine, car mes parents n’ont 
pas les moyens de les financer. J’ai égale-
ment bénéficié d’une formation initiale qui 
m’a aidée à m’adapter rapidement. Cepen-
dant, la pression pour atteindre les objec-
tifs de vente peut être intense, surtout en 
période de pointe. Malgré cela, ce travail 
m’a permis de gagner en confiance et de 
réaliser que je suis capable de gérer des 
situations complexes avec les clients». 
  
LA DÉBROUILLARDISE, UNE QUALITÉ 

ESSENTIELLE 
  
À Alger, décrocher un job d’été n’est pas 
toujours facile, et les jeunes doivent sou-
vent faire preuve de débrouillardise. 
Salim, 18 ans, a affirmé qu’ «il ne faut pas 

se décourager si on ne trouve pas tout de 
suite. J’ai commencé à chercher en juin, 
mais c’est seulement en juillet que j’ai été 
embauché comme serveur. Il faut persévé-
rer et parfois accepter de faire un travail 
qui n’est pas celui qu’on avait en tête». 
L’importance des contacts et du bouche-à-
oreille est également soulignée. Amel, 20 
ans, a raconté que «j’ai trouvé mon emploi 
de vendeuse grâce à une amie de ma mère 
qui avait entendu que le magasin cherchait 
quelqu’un. À Alger, le réseau social est 
primordial. Parfois, c’est plus efficace que 
de déposer des CV partout». 
Les réseaux sociaux et les plateformes en 
ligne jouent également un rôle important 
dans la recherche d’un emploi. De plus en 
plus de jeunes consultent des sites comme 
Ouedkniss ou des groupes Facebook pour 
trouver des annonces. Mourad, 21 ans, qui 
travaille comme vendeur dans une bou-
tique de vêtements, a déclaré que «j’ai 
trouvé mon poste grâce à une annonce sur 
Facebook. J’ai postulé immédiatement et 
j’ai eu la chance d’être sélectionné. Il faut 
être rapide, car ces postes partent vite». 
Cependant, tous les étudiants ne sont pas 
attirés par l’idée de travailler pendant les 
vacances. Pour beaucoup, l’été représente 
une période de détente bien méritée après 
une année de travail acharné et de stress 
liés aux études. Ces jeunes préfèrent profi-
ter de ce temps libre pour se reposer, voya-
ger, ou simplement passer du temps avec 
leur famille et leurs amis. 
Pour Rania, 21 ans, étudiante en médecine, 
«après une année aussi intense, j’avais 
vraiment besoin de déconnecter. Les 
études de médecine sont exigeantes, et je 
sais que l’année prochaine sera encore plus 
difficile. Cet été, j’ai décidé de m’accorder 
du temps pour moi. Je vais passer quelques 
semaines à la plage avec ma famille, sans 
penser aux études ou au travail. C’est ma 
façon de recharger mes batteries avant de 
retourner à la fac». 
Épuisé par les exigences de son cursus en 
architecture, Khaled, 19 ans, a besoin de se 
reconnecter avec lui-même. «Je vais 
m’amuser avec mes amis, sillonner le 
pays, découvrir des villes que je ne connais 
pas encore, et capturer tout cela avec mon 
appareil photo. C’est l’occasion de combi-
ner détente et passion, en immortalisant les 
paysages et les moments authentiques que 
je rencontrerai». 

Meriem Djouder

PAS DE RÉPIT POUR LES ÉTUDIANTS DURANT LES VACANCES 

A L’ASSAUT DES JOBS D’ÉTÉ
Les vacances d’été sont synonymes de repos et de détente pour la plupart des étudiants. Pourtant, pour beaucoup d’entre eux, 

cette période est aussi l’occasion de se constituer un petit pécule. Ils se lancent dès l’annonce des vacances à la recherche de jobs d’été 
pour acquérir une certaine indépendance financière. 

Les métiers saisonniers 
ont le vent en poupe
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5 MESURE 
DE PRÉSENTER 
LES COLIS POSTAUX 
OUVERTS    
Le consommateur 
est protégé davantage, 
selon l’Apoce   
ALGÉRIE-POSTE a rappelé que les 
colis postaux doivent être ouverts 
afin de s’assurer que leur contenu est 
autorisé à être envoyé par voie pos-
tale. Une mesure saluée par l’Asso-
ciation de protection et d’orientation 
du consommateur et son environne-
ment (Apoce). «Si vous envoyez un 
colis postal, vous devez le présenter 
ouvert à l’agent des postes, afin qu’il 
puisse vérifier la nature du contenu 
au niveau du guichet postal», a indi-
qué Algérie poste dans un communi-
qué. Le président de l’Apoce, Mus-
tapha Zebdi, a salué cette mesure, 
affirmant que cette nouvelle disposi-
tion garantira plus de transparence 
lors de l’envoi des colis, ainsi que 
l’intégrité du produit. «On ne voit 
aucun mal que le colis envoyé par le 
consommateur soit ouvert, identifié 
et vérifié avant son envoi», a indiqué 
M. Zebdi. Et de préciser : «En cas 
d’endommagement du produit, les 
entreprises chargées du transport des 
colis sont dans l’obligation de rem-
bourser les parties concernés.»  
Selon lui, le consommateur est 
davantage protégé grâce à cette 
mesure. Evoquant la négligence de 
certaines entreprises de transport et 
livraison des colis, activant dans le 
secteur privé, notamment en ce qui 
concerne les produits de nature cas-
sable ou fragile, le président de 
l’Apoce a affirmé que l’association a 
reçu, en particulier, le mois dernier, 
de nombreuses réclamations concer-
nant ces actes. «En tant qu’associa-
tion active, on envisage de proposer 
la mise en œuvre des accords bilaté-
raux et une charte d’éthique dans le 
but de protéger le consommateur», 
a-t-il révélé. Ces accords, a-t-il 
expliqué, mettront en avant des 
mesures supplémentaires, à l’instar 
de transporter des produits 
conformes et de traiter qu’avec des 
commerçants qui sont inscrits au 
Centre national de registre du com-
merce. M. Zebdi a également affirmé 
que certaines entreprises ont déjà 
apprécié l’initiative et qu’elles sont 
actuellement en discussion avec l’as-
sociation afin de promouvoir leurs 
services. 

Rim Boukhari 

L’ENTREPRISE nationale de 
transport maritime des voyageurs 
(ENTMV) fait le bilan de son 
activité durant cette saison esti-
vale. 98% du programme des tra-
versées de cette saison estivale a 
été concrétisé, selon le président 
du Conseil d’administration de 
l’entreprise, Mohamed Tayeb 
Abboud, qui dit que l’entreprise 
prépare déjà la saison estivale 
2025. 
173 traversées ont été effectuées, 
depuis juin dernier, pour le trans-
port de 146 000 voyageurs et 43 
000 véhicules, et ce, entre les 
ports algériens (Alger, Annaba, 
Skikda et Oran) et l’Italie, l’Es-
pagne et la France, a indiqué le 
responsable, lors d’une conféren-
ce de presse tenue samedi, affir-
mant qu’un taux de 98% du pro-
gramme des traversées de cette 
saison estivale a été concrétisé. 

Signalant le fait que l’entreprise 
s’attèle à la préparation de la pro-
chaine saison en vue de remédier 
aux lacunes enregistrées cette 
année, M. Abboud a mis en avant 
l’importance accordée à ses 
clients. 
«Les hautes autorités du pays, à 
travers le ministère des Trans-
ports, veillent à la bonne prépa-
ration de la saison estivale 
2025», a-t-il signalé, affirmant 
qu’»elle sera meilleure pour 
notre clientèle notamment avec 
le lancement, il y a 15 jours, des 
préparatifs pour un service de 
qualité». Et de préciser : «La 
période de fin d’année sera prin-
cipalement consacrée aux tra-
vaux de réparation et de mainte-
nance de la flotte afin d’assurer 
des conditions optimales pour 
l’été 2025». Il a aussi signalé 
l’intérêt qu’accorde l’ENTMV à 

ses clients en étant attentifs à 
leurs préoccupations. L’entrepri-
se veille aussi, a-t-il ajouté, à 
l’application d’une politique de 
prix «concurrentiels et étudiés», 
qui doivent être, a-t-il dit, infé-
rieurs de 40% des tarifs appli-
qués par les entreprises concur-
rentes activant dans le marché 
national. 
 

RÉSILIATION DU CONTRAT 
D’AFFRÈTEMENT 
DE «MOBY DADA» 

  
M. Abboud a par ailleurs annon-
cé la résiliation du contrat d’af-
frètement conclu avec l’armateur 
italien propriétaire du navire 
«Moby Dada», en raison de son 
incapacité à réparer les pannes 
répétées du navire.  
Une situation qui a chamboulé, 
a-t-il dit, du programme des 

traversées pour cette saison esti-
vale.  
Le directeur du Conseil d’admi-
nistration de l’ENTMV a fait 
savoir que cette décision avait 
été prise après avoir enregistré 
«plusieurs pannes au niveau du 
moteur du navire et d’autres dans 
le système de climatisation, ce 
qui nous a amenés à résilier le 
contrat afin de préserver la sécu-
rité des passagers, et transférer 
les voyageurs programmés à 
bord de ce car-ferry aux navires 
Tassili II et El Djazaïr II».   
L’ENTMV avait annoncé, fin 
janvier dernier, l’affrètement du 
navire italien «Moby Dada» dans 
le cadre des préparatifs pour la 
saison estivale 2024, et pour ren-
forcer sa flotte dans l’objectif de 
transporter le maximum de voya-
geurs, notamment les membres 
de la communauté nationale éta-

blie en Europe. Après avoir mis 
«Moby Dada» hors service, 
l’ENTMV a eu recours à l’ex-
ploitation des navires Tassili II et 
El Djazaïr II, et à la reprogram-
mation des réservations des 
voyageurs en raison de leur capa-
cité limitée, priorisant les 
familles pour le voyage en cabi-
ne, et remboursant la différence 
des prix des billets aux passagers 
transférés vers la classe «Fau-
teuil» en leur accordant une 
réduction de 30% sur leur pro-
chaine réservation. 
M. Abboud a appelé les voya-
geurs concernés par ce change-
ment de programme à une plus 
grande compréhension de cette 
décision et à faciliter la tâche des 
équipages des navires de maniè-
re à garantir des traversées sans 
retard. 

Hamid B.

PROGRAMME ESTIVAL DE L’ENTMV  

La quasi-totalité des traversées assurées

Le département ministériel 
de Youcef Cherfa compte 
en finir avec les récur-

rentes tensions qui entraînent 
des hausses des prix des 
viandes blanches et rouges à 
chaque occasion où une grande 
demande est signalée, notam-
ment durant le mois de Ramad-
han et l’Aïd El Adha, comme 
ce fut le cas les années précé-
dentes, notamment le dernier 
Aïd où les prix des moutons ont 
atteint les sommets. 
Une convention-cadre vient 
d’être signée entre la société de 
développement des cultures 
agricoles stratégiques 
(SDCAS), le groupe des indus-
tries alimentaires et logistiques 
(Agrolog) et la Caisse nationa-
le de mutualité agricole 
(CNMA), pour la production 
des viandes blanches et rouges 
destinées 
à réguler le marché en prévi-

sion du mois de Ramadhan 
prochain, a indiqué hier le 
ministère dans un communi-
qué. «Cette convention s’ins-
crit dans le cadre des mesures 
proactives prises par le secteur 
de l’agriculture pour assurer la 
stabilité du marché en produits 
agricoles de grande consomma-
tion, à l’instar des viandes 
blanches et rouges», a-t-on pré-
cisé. Les structures d’élevage 
de volailles et de bétail apparte-
nant aux unités de production 
agricole (anciennement fermes 
pilotes) de la société de déve-
loppement des cultures agri-
coles stratégiques seront mises 
en vertu de cette convention à 
la disposition de l’Office natio-
nal des aliments du bétail 
(ONAB) et de la société algé-
rienne des viandes rouges 
(ALVIAR) pour la production 
de viandes blanches et rouges. 
L’objectif étant de constituer 

«un stock stratégique destiné à 
approvisionner le marché pen-
dant le mois de Ramadhan et la 
prochaine fête de l’Aïd El 
Adha, a-t-on indiqué. La 
CNMA prendra, quant à elle, 
en charge tous les risques liés 
aux différentes activités 
concernées par cette conven-
tion à travers une assurance, en 
plus de fournir un accompagne-
ment technique, une évaluation 
et un suivi par des experts et 
des spécialistes dans ce domai-
ne. Pas moins de 10 000 tonnes 
de viande blanche et 50 000 
têtes d’ovins seront mises sur le 
marché dans le cadre de ce par-
tenariat, à même de l’approvi-
sionner «avec un produit natio-
nal à des prix étudiés durant les 
périodes de forte demande». 
Une autre mission est aussi 
assignée à ces partenaires en 
plus de valoriser les infrastruc-
tures disponibles dans les 

unités de production agricole. 
Ils sont tenus, selon le ministè-
re de l’Agriculture, de fournir à 
ces unités les intrants néces-
saires (poussins, aliments...) et 
à respecter les normes spéci-
fiques aux bâtiments d’élevage 
de volailles et de bétail, ainsi 
que les normes sanitaires et la 
qualité des produits. 
Notons que la cérémonie de 
signature de cette convention a 
été supervisée par le ministre 
de l’Agriculture, Youcef Chor-
fa, et a été signée par le PDG de 
la DCAS, Mustapha Belhenini, 
le PDG du groupe Agrolog, 
Djahid Zefzaf, et le directeur 
général de la CNMA, Cherif 
Benhabiles, en présence des 
cadres centraux et directeurs 
des groupes économiques sous 
tutelle, ainsi que le secrétaire 
général de la Chambre nationa-
le de l’agriculture. 

Lilia Aït Akli

VIANDES BLANCHES ET ROUGES À DES PRIX ÉTUDIÉS 

Le ministère de l’Agriculture 
crée un stock régulateur 

Le ministère de l’Agriculture et du Développement rural fait dans l’anticipation. Pour parer à toute 
perturbation qui peut surgir, notamment durant le mois de Ramadhan et l’Aïd-El-Adha prochains 
sur les viandes blanches et les ovins, entraînant une hausse des prix, une décision a été prise 

de créer un stock stratégique afin de réguler le marché. Pas moins de 10 000 tonnes de viande 
blanche et 50 000 têtes ovines seront mises sur le marché à des prix étudiés durant les périodes 

de fortes demandes. 

Le ministère prend 
les devants.  
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RIPOSTE D’ENVERGURE À L’ASSASSINAT DE CHOKOR  

Le Hezbollah fait trembler «Israël»  
La riposte tant attendue du Hezbollah a été déclenchée hier. Vingt-six jours après l’assassinat de Fouad Chokor, haut chef militaire du 

mouvement, la résistance libanaise a fait trembler l’entité sioniste sous un déluge de missiles et de drones. Dans un communiqué 
officiel, le parti libanais a déclaré que cette première phase de sa réponse avait atteint tous ses objectifs avec une puissance de feu 

inédite, affirmant ainsi la détermination indéfectible de la résistance face à un ennemi sans scrupules.

D
ans un ton résolument triomphant, le 
Hezbollah a déclaré dans son com-
muniqué que l’’’opération militaire 

d’aujourd’hui est accomplie», après avoir 
tiré plus de 320 missiles et drones en 
direction de l’entité sioniste. Les missiles 
et drones de la résistance ont ciblé et 
endommagé onze bases militaires de l’ar-
mée sioniste. Bien que cette dernière pré-
tende avoir contrecarré cette attaque, le 
Hezbollah a rapidement démenti ces allé-
gations. L’ampleur de l’offensive a poussé 
les autorités sionistes à décréter un état 
d’urgence pour une durée de 48 heures. 
Le Hezbollah a affirmé que son opération 
avait été soigneusement planifiée, préci-
sant que les attaques avaient touché non 
seulement des bases militaires, mais éga-
lement des batteries du Dôme de fer, le 
dispositif de défense anti-missile sioniste. 
«La résistance au Liban est prête à réagir à 
toute agression», a déclaré le mouvement, 
soulignant qu’en cas de pertes civiles, la 
réplique contre l’»ennemi sioniste» serait 
d’une sévérité sans précédent. 
Le Hezbollah a affirmé que la résistance 
au Liban est en état d’alerte maximal et 
qu’elle repostera fermement à toute viola-
tion ou agression israélienne. Il a ajouté 
que si les civils sont touchés, la ‘’punition 
pour l’ennemi sioniste sera sévère et très 
dure’’. 
Le parti a promis des révélations sur les 
spécificités de ses objectifs militaires dans 
les jours à venir, stipulant que cette opéra-
tion s’inscrit dans une réponse initiale à 
l’assassinat de Chokor, tué par l’armée 
d’occupation terroriste le 30 juillet dernier 
dans la banlieue sud de Beyrouth. Le 
même jour, l’entité terroriste avait assassi-
né le chef du Hamas, Ismaïl Haniyeh, à 
Téhéran, dont la réaction de l’Iran ‘’est 
certaine’’, selon les responsables iraniens. 
Un moment clé s’annonce, avec la prise de 
parole imminente de Hassan Nasrallah, le 
leader du Hezbollah. 
Le mouvement de la résistance palesti-
nienne Hamas a salué l’attaque que le 
Hezbollah libanais a menée hier contre des 
positions militaires sionistes. 
‘’Nous soulignons que cette réponse forte 
et ciblée, au plus profond de l’entité sio-

niste, est une gifle pour le gouvernement 
israélien’’, a déclaré le Hamas dans un 
communiqué.  
Pour sa part, le chef du gouvernement 
libanais, Najib Mikati, a annoncé avoir « 
des contacts avec les amis du Liban pour 
arrêter l’escalade », après l’attaque d’en-
vergure lancée par le Hezbollah. Il a esti-
mé que le plus urgent était d’« arrêter 
l’agression israélienne et d’appliquer la 
résolution 1701 de l’ONU », qui avait acté 
la fin de la guerre entre Israël et le Hez-
bollah en 2006, selon un communiqué de 
son bureau. 
De son côté l’entité sioniste a intensifié 
ses frappes aériennes criminelles sur des 
cibles libanaises avec plus de 100 avions 
de combat ciblant 200 sites. Les autorités 
militaires sionistes ont indiqué que le Hez-

bollah avait prévu une attaque massive. 
Cependant, selon leur version, démentie 
par la résistance libanaise, ‘’une offensive 
préventive aurait réussi à désamorcer la 
menace avant qu’elle ne se concrétise’’.  
Cette nouvelle agression menée par l’ar-
mée sioniste contre le village al-Tiri dans 
le sud du pays a tué hier matin trois civils 
libanais, a rapporté l’agence nationale de 
l’Information (ANI).  
D’après l’agence ANI, le centre des opéra-
tions d’urgence relevant du ministère liba-
nais de la Santé a annoncé que la frappe 
sioniste sur le village al-Tiri a fait deux 
martyrs. Selon le ministère libanais de la 
Santé, le nombre de victimes des agres-
sions sionistes contre le Liban depuis 
octobre 2023 s’est élevé à plus de 500 
martyrs et 1.848 blessés, tandis que plus 

de 110.000 personnes ont été déplacées. 
Sur le front diplomatique, les États-Unis 
ont renouvelé leur soutien indéfectible à 
l’entité criminelle. Le président Joe Biden 
‘’suit la situation de près, ayant demandé à 
ses hauts responsables de rester en contact 
avec leurs homologues israéliens’’. Le 
Pentagone a, quant à lui, réaffirmé la 
volonté de ‘’défendre Israël contre toute 
menace régionale’’. 
Il convient de rappeler que Washington, 
qui a envoyé des forces supplémentaires 
au Moyen-Orient depuis le début de 
l’agression sioniste contre Gaza, a renfor-
cé sa présence militaire dans la région ces 
dernières semaines, après les menaces 
d’Iran et du Hezbollah de riposter suite à 
l’assassinat de Haniyeh, et de Chokor. 

Mohamed Mecelti 

LA SITUATION HUMANITAIRE DÉSASTREUSE DANS LA BANDE DE GAZA 

L’entité Sioniste refuse l’accès à 125 missions 
humanitaires en août

DEPUIS  plus de dix mois, la bande de 
Gaza subit une agression systématique et 
sans précédent de la part de l’entité sionis-
te. Avec un accès humanitaire fortement 
restreint, les conditions de vie des habi-
tants de l’enclave palestinienne se détério-
rent de jour en jour. Le Bureau des 
Nations Unies pour la coordination des 
affaires humanitaires (OCHA), a fait 
savoir hier que l’accès à 125 des 425 mis-
sions humanitaires prévues depuis le 
début d’août a été refusé, reflétant une 
politique de famine et de blocage, visant 
l’extermination du peuple palestinien.  
Le rapport de l’OCHA dévoile que sur 147 
opérations prévues dans le nord de Gaza, 
46 ont été bloquées, soit près d’un tiers. 
Dans le sud, parmi les 278 missions plani-

fiées, 79 ont également été interdites. 
Cette interdiction d’assistance humanitai-
re met en lumière les souffrances crois-
santes des Gazaouis, qui manquent cruel-
lement de vivres, de médicaments et d’ins-
tallations pour l’épuration de l’eau. 
Cette situation très difficile est d’autant 
plus aggravée par les ordres d’évacuation 
émis par l’armée sioniste qui ont impacté 
environ 250.000 Palestiniens, spécifique-
ment à Khan Younes et Deir el-Balah. Ces 
ordres obligent les civils à se déplacer 
dans des conditions périlleuses, souvent 
sans abri ni ressource, ni lieux sûrs où 
aller. Environ 100.000 personnes dépla-
cées à Deir al-Balah ne disposent d’aucun 
endroit où se réfugier, les bombardements 
intensifs rendant leur situation encore plus 

précaire.  Le traitement inhumain de l’en-
tité sioniste envers les civils a également 
conduit à une destruction massive des 
infrastructures essentielles. L’agression en 
cours s’intensifie et crée une catastrophe 
humanitaire aux proportions historiques, 
laissant la population de Gaza dans un état 
de désespoir complet. La majorité des 
Gazaouis sont désormais contraints de 
déménager au moins une fois par mois 
pour échapper aux attaques. 
Par ailleurs, le retrait des forces d’occupa-
tion sionistes des zones situées au nord de 
la ville de Khan Younes, au sud de la 
bande de Gaza, a révélé une destruction 
généralisée des bâtiments résidentiels et 
des biens des Palestiniens. D’autre part, 
des sources médicales palestiniennes ont 

annoncé le transfert au complexe médical 
Nasser des corps de 60 martyrs, depuis 
avant-hier à l’aube et au cours des deux 
derniers jours dans le sud de la bande de 
Gaza, ainsi qu’au moins 11 martyrs dans 
diverses parties de Gaza. 
Depuis le début de l’agression barbare le 7 
octobre 2023, les autorités palestiniennes 
de la Santé rapportent plus de 40 405 mar-
tyrs et 93 468 blessés en raison de l’agres-
sion sioniste. De plus, plusieurs massacres 
ont été enregistrés, dont trois survenus 
dans les 48 dernières heures, entraînant la 
mort de 71 personnes. Les équipes d’ur-
gence et les ambulances sont fréquem-
ment empêchées d’intervenir sur le ter-
rain, aggravant ainsi les pertes humaines. 

R.I.
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Arrestation du fondateur  
de Telegram  

Visé par un mandat de recherche pour complicité de crimes ayant pu se préparer par le biais de la 
messagerie cryptée, Pavel Dourov, franco-russe et PDG fondateur de la messagerie cryptée Telegram, a 

été interpellé avant-hier à la descente de son jet privé, à l’aéroport du Bourget en France. 

S
on arrestation a suscité de 
vives réactions dans le 
monde et en Russie. Tuc-

ker Carlson, Elon Musk et de 
nombreuses autres personnali-
tés ont dénoncé une mesure 
liberticide. Le porte-parole de 
la diplomatie russe Maria 
Zakharova a dénoncé l’hypo-
crisie des ONG occidentales et 
Dmitri Medvedev affirme que 
Dourov a «mal calculé» en 
choisissant de vivre sans patrie. 
L’ambassade de Russie à Paris 
accuse les autorités françaises 
de «refuser de coopérer» avec 
Moscou. 
« Dourov doit enfin com-
prendre que la Patrie, comme 
l’époque, ne se choisit pas » : 
c’est ainsi que le vice-président 
du Conseil de sécurité russe 
Dmitri Medvedev a réagi sur 
son compte Telegram à l’arres-
tation de Pavel Dourov. «Il y a 
très longtemps, j’avais deman-
dé à Dourov pourquoi il ne 
voulait pas coopérer avec les 
forces de l’ordre dans le cadre 
de graves délits» a-t-il fait 
savoir.  
Le fondateur et PDG de Tele-
gram, Pavel Dourov, a été 
interpellé durant la soirée du 24 
août à l’aéroport du Bourget, à 
la descente de son jet privé. Le 
Franco-russe fait l’objet d’un 
mandat de recherche pour com-
plicité dans des crimes facilités 
par la messagerie cryptée.  
Dourov, arrivé de Bakou, est 
inscrit au fichier des personnes 
recherchées et faisait l’objet 
d’un mandat de recherche émis 
par la police judiciaire françai-
se. 
« Il considérait que ses plus 
gros problèmes étaient en Rus-
sie et il est parti, obtenant 

ensuite également la citoyenne-
té/permis de séjour dans 
d’autres pays » a souligné Dmi-
tri Medvedev. Le responsable 
russe a également rapporté que 
le patron de Telegram voulait 
être « un brillant homme du 
monde » qui vit bien «sans sa 
patrie». «Ubi bene ibi patria !» 
(Expression latine signifiant : 
La patrie est là où l’on se sent 
bien).  
Pour le vice-président du 
Conseil de sécurité de Russie, 
Pavel Dourov a mal calculé. 
«Pour nos ennemis communs, 
il est Russe donc imprévisible 
et dangereux, avec un sang dif-
férent» a-t-il mis en exergue. 
«Contrairement à Musk ou 
Zuckerberg, qui coopèrent acti-
vement avec le FBI. Dourov 
doit enfin comprendre que la 
Patrie, comme l’époque, ne se 
choisit pas» a-t-il soutenu.  

L’ambassade de Russie à Paris 
a accusé ce 25 août les autorités 
françaises de «refuser de 
coopérer» avec Moscou à la 
suite de l’arrestation à l’aéro-
port du Bourget du fondateur 
de Telegram, Pavel Dourov.  
«Nous avons immédiatement 
demandé aux autorités fran-
çaises d’expliquer les raisons 
de cette détention et avons 
exigé que ses droits soient pro-
tégés et qu’un accès consulaire 
lui soit accordé. A ce jour, la 
partie française refuse toujours 
de coopérer sur cette question 
», a accusé l’ambassade de 
Russie à Paris, rapporte Ria 
Novosti.  
 «L’ambassade de Russie à 
Paris, comme il se doit dans les 
cas où on obtient des informa-
tions sur l’arrestation de 
citoyens russes par les autorités 
locales, s’est immédiatement 

mise au travail. Inutile de rap-
peler à nos diplomates leurs 
responsabilités fonctionnelles» 
a réaffirmé Maria Zakharova, 
la porte-parole de la diplomatie 
russe.  
Zakharova a également critiqué 
sur son compte Telegram l’hy-
pocrisie et le paradoxe des 
occidentaux «ces ONG occi-
dentales avaient appelé les 
autorités russes à cesser de 
créer des obstacles au fonction-
nement de Telegram. Elles 
avaient demandé à l’ONU, au 
Conseil de l’Europe, à l’OSCE, 
à l’Union européenne, aux 
États-Unis et aux gouverne-
ments d’autres pays de s’oppo-
ser aux actions de la Russie, de 
protéger les droits fondamen-
taux de la liberté d’expression 
et de la confidentialité» a-t-elle 
déclaré. R. I.

PROPAGATION DU MPOX  

Plusieurs pays africains touchés 
LE MPOX,   auparavant connu sous le nom 
de variole du singe, se propage dans plu-
sieurs pays africains. Même si le nombre 
de cas ne demeure pas inquiétant pour 
l’heure, le manque de moyens, l’instabilité 
politique et sécuritaire et la pauvreté qui 
prévalent dans de nombreux pays du conti-
nent. Hier au Congo-Brazzaville, vingt-et-
un cas confirmés de Mpox ont été recen-
sés, selon les déclarations du ministre de la 
Santé, Gilbert Mokoki, à la télévision.     
Depuis le début de l’année, «nous avons 
enregistré 158 cas suspects» de Mpox. «Et 
les cas confirmés, nous en avons 21», a 
indiqué M. Mokoki. 
La maladie touche cinq des 15 départe-
ments du pays, notamment les régions 
forestières de la Sangha et de la Likouala 
dans le Nord du pays, a-t-il fait savoir. 
Également ministre de la Population, M. 
Mokoki a estimé que la situation de l’épi-
démie de Mpox n’était pas alarmante au 

Congo, appelant les habitants à observer 
les mesures préventives, notamment le 
lavage régulier des mains. 
Jusqu’à jeudi dernier, «nous avions seule-
ment 19 cas confirmés, traités et guéris», 
a-t-il précisé, assurant que les deux autres 
cas étaient pris en charge. Le ministre n’a 
pas évoqué de décès liés à la maladie dans 
ce pays d’Afrique centrale.  
La recrudescence du Mpox en Afrique, qui 
touche de plein fouet la République démo-
cratique du Congo (RDC) voisine, mais 
aussi le Burundi, le Kenya, le Rwanda et 
l’Ouganda, a poussé l’Organisation mon-
diale de la santé (OMS) à déclencher mi-
août son plus haut degré d’alerte au niveau 
international. L’OMS a déclaré l’épidémie 
«urgence de santé publique de portée inter-
nationale». Brazzaville abrite du 24 au 30 
août la 74ème session de la région africai-
ne de l’OMS. L’élection de son nouveau 
directeur et l’épidémie de Mpox figurent 

en particulier à l’ordre du jour de cette ren-
contre. Par ailleurs, d’autres cas ont été 
enregistrés en Ouganda. Les autorités du 
pays ont confirmé deux nouvelles infec-
tions au virus mpox, portant à quatre le 
nombre de cas identifiés dans le pays, a 
déclaré le directeur général des services de 
santé ougandais, Henry Mwebesa. 
Le ministère ougandais de la Santé a 
signalé un premier foyer de la maladie le 
24 juillet, lorsque des tests sur des échan-
tillons de deux patients d’un hôpital situé 
près de la frontière avec la République 
démocratique du Congo (RDC) se sont 
révélés positifs à la mpox.  
Les deux derniers cas ont été confirmés 
cette semaine, a indiqué le porte-parole du 
ministère de la Santé, Emmanuel Aine-
byoona, ajoutant que l’un des patients était 
un chauffeur de camion. Les deux patients 
ont été isolés dans un hôpital de la ville 
d’Entebbe. Le directeur de l’Organisation 

mondiale de la santé (OMS), Tedros Adha-
nom Ghebreyesus, a précédemment décla-
ré que la recrudescence de la maladie en 
Afrique constituait une urgence de santé 
publique de portée internationale. 
A ce jour, le nombre de cas suspects dépas-
se les 15.000 rien qu’en RDC, dont 537 
décès. Des cas ont été également signalés 
au Kenya, au Rwanda, en Ouganda, au 
Nigeria, au Niger et en Afrique du Sud. 
Le Mpox est une maladie virale qui se 
transmet généralement à l’homme des ani-
maux sauvages, comme des rongeurs ou 
des primates, alors que sa transmission 
entre humains demeure limitée. 
Il provoque d’abord une fièvre et des maux 
de tête, accompagnés de courbatures, 
avant la phase d’éruption cutanée. Le taux 
de mortalité s’établit entre 1% et 10%, «la 
plupart des décès survenant chez les plus 
jeunes», constate l’OMS. 

R. I.

INONDATIONS 
MEURTRIÈRES AU MALI 
L’état de catastrophe 
nationale déclaré 
DEPUIS  le début de la saison des pluies 
en juin, le Mali fait face à une crise huma-
nitaire sans précédent à cause d’inonda-
tions dévastatrices qui ont bouleversé la 
vie de milliers de Maliennes et Maliens. 
C’est dans ce contexte alarmant qu’avant-
hier, le gouvernement malien a pris la 
décision de déclarer l’état de catastrophe 
nationale, révélant l’ampleur tragique de 
la situation et la nécessité d’une action 
urgente. 
Selon les autorités, ces inondations, cau-
sées par des pluies torrentielles, ont mal-
heureusement entraîné la mort de 30 per-
sonnes et ont laissé 47 374 sinistrés dans 
le pays. Le bilan, déjà lourd, continue de 
s’alourdir, avec le Comité interministériel 
de gestion des crises et catastrophes rap-
portant la mort d’au moins quinze per-
sonnes entre le 1er et le 15 août. Les inon-
dations ont touché un nombre croissant de 
ménages, affectant directement 7 077 
d’entre eux et causant également 104 bles-
sés. Les régions les plus touchées com-
prennent Ségou, Gao, Bamako, Koutiala, 
Koulikoro, Kayes, San et Kita. Plus parti-
culièrement, le district de Bamako a enre-
gistré 29 cas d’inondations, entraînant 5 
pertes humaines et 84 blessés, tandis que 
Gao est désignée comme la région la plus 
affectée, avec un total alarmant de 9.936 
sinistrés. Face à cette tragédie, le gouver-
nement malien a mis en œuvre un plan 
d’organisation des secours lors d’un 
conseil des ministres extraordinaire. Les 
mesures adoptées comprennent, entre 
autres, la sensibilisation du public sur les 
risques d’inondation, l’interdiction d’attri-
bution de parcelles à usage d’habitation 
dans les zones inondables, et le curage des 
caniveaux et collecteurs d’eaux. 
Pour répondre aux besoins urgents des 
populations touchées, la junte au pouvoir a 
également annoncé une mobilisation de 
quatre milliards de francs CFA, soit envi-
ron six millions d’euros, afin de renforcer 
le stock national de sécurité alimentaire et 
de fournir l’assistance nécessaire aux 
ménages sinistrés.  Il est essentiel de noter 
que le Mali n’est pas seul dans cette crise. 
D’autres pays sahéliens comme le Niger et 
le Tchad ont également été gravement 
affectés par les intempéries. Au Niger, les 
inondations ont causé la mort de 217 per-
sonnes, blessé 200, et impliqué plus de 
350 000 sinistrés, tandis que le Tchad a 
également enregistré des dizaines de 
morts et des milliers de sinistrés. Ces évé-
nements tragiques soulignent la vulnérabi-
lité de la région face aux phénomènes cli-
matiques extrêmes exacerbés par le chan-
gement climatique. R. I. 
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DÉVELOPPEMENT DES ZONES D'OMBRE À OUM EL BOUAGHI  

Plusieurs projets réalisés  
Dans le l’optique d'améliorer les conditions de vie des habitants des zones d'ombre, plusieurs projets 

de développement ont été réalisés au profit de la zone de Gouraï, dans la commune d'Ain Zitoun, située 
dans la wilaya de Oum El Bouaghi. C’est ce qu’a indiqué, avant-hier, Hakim Khemissi, président de 

l'Assemblée populaire communale (APC).

L
es projets concrétisés dans cette zone 
située à une vingtaine de kilomètres du 
chef-lieu de la commune d'Ain Zitoun, 

au titre du programme de développement 
des zones d'ombre, ont porté sur le raccor-
dement aux réseaux du gaz naturel et de 
l'électricité, l'ouverture de pistes rurales sur 
5 km, la construction d'un réservoir d'eau 
de 100 m3 et la réalisation de 3 dépôts de 
gaz propane au profit de 18 foyers, a préci-
sé le même élu. 

En outre, Hakim Khemissi, a fait savoir 
que plusieurs autres projets ont été réalisés 
dans le même cadre au bénéfice des habi-
tants de Gouraï, dont l'extension du réseau 
de distribution de  l'électricité, la mise en 
place de l'éclairage public et autres actions 
d'aménagement. Soulignant que d'autres 
opérations seront inscrites dans l'avenir au 
profit  de cette région, à l'instar d'autres 
zones d'ombre de la commune d'Ain 
Zitoun. 

Le président de l'APC a également fait 
savoir que cette collectivité comprend, en 
tout, 22 zones d'ombre qui ont toutes béné-
ficié de plusieurs projets de développe-
ment, moyennant un financement de l'ordre 
de 200 millions de dinars puisés de la cais-
se de solidarité et de garantie des collecti-
vités locales, des plans communaux de 
développement (PCD) et du budget de la 
wilaya.  

R.R

RÉSEAU INTERNET À TISSEMSILT  

210 établissements scolaires 
raccordés 

QUELQUE 210 ÉTABLISSEMENTS SCO-
LAIRES  ont bénéficié, à travers les com-
munes de Tissemsilt, du raccordement au 
réseau internet, durant l'année en cours, a 
fait savoir, hier, Kamel Nemouche, direc-
teur de la poste et des télécommunications 
de la wilaya. A ce propos, le même respon-
sable a indiqué que l'opération de raccorde-
ment a été réalisée avec la fibre optique, 
permettant de fournir un débit plus haut et 
de meilleure qualité, sachant que cette opé-
ration a ciblé les établissements scolaires 
des trois paliers, dont 110 écoles primaires, 

69 CEM et 30 lycées, a déclaré M. 
Nemouche. En outre, il a précisé que l'opé-
ration de raccordement a touché également 
27 annexes administratives d'état civil, à 
travers plusieurs communes de la wilaya. 
De plus, 16 nouvelles actons similaires ont 
été inscrites, cette année, dont quatre ont 
vu leurs travaux achevés, touchant des 
grands quartiers à l'instar de Haï 186 loge-
ments, dans la commune de Tamlahat, les 
cités de la commune de Tissemsilt, dont 
Haï 1.180 logements AADL, ainsi que les 
cités 1.400 logements et 600 logements. 

Le même intervenant a souligné que les 12 
opérations restantes seront réceptionnées 
avant la fin de l'année en cours. 
Ces projets, qui s'inscrivent dans le cadre 
du plan d'actions d'Algérie Télécom de la 
wilaya de l'exercice 2024, devront 
accroitre la moyenne d'accès à internet à 
haut débit pour satisfaire les besoins de la 
population de la wilaya dans ce domaine. 
La longueur du réseau de fibre optique de 
la wilaya de Tissemsilt est estimée à 11.960 
km, couvrant les 22 communes de la 
wilaya. R.R

PROMOUVOIR LA PRODUCTION DE L'HUILE D’ARGAN À ORAN 

Mise en place d'un réseau de recherche 
L'AGENCE THÉMATIQUE  de recherche en sciences de la santé et 
de la Vie (ATRSSV) vient de mettre en place un réseau de 
recherche pour le développement de la production de l'huile d'ar-
gan, a indiqué,hier, un communiqué de cette agence. 
La même source a précisé qu'il s'agit d'un sous-réseau thématique 
baptisé « DZargan », affilié au réseau thématique « agriculture 
saharienne », récemment créé par cette agence. 
Selon le communiqué, DZargan a été mis en place « suite aux 
orientations du président de la République, lors du Conseil des 
ministres du 15 juillet dernier », qui a insisté sur la nécessité 
d'amorcer l'étape du développement des produits agricoles à tra-
vers les fermes pilotes qui ont été restructurées, afin de les rendre 
plus rentables, « en accordant un intérêt au développement de la 
production de l'huile d'argan, d'autant que l'Algérie dispose de 

grandes capacités en la matière ». 
Le sous-réseau thématique DZargan est un espace constitué d'ex-
perts nationaux résidant en Algérie et à l'étranger, des partenaires 
socio-économiques et des entités de recherche spécialisées, selon 
la même source. 
Il vise avant tout à fédérer et rassembler les compétences scienti-
fiques, mutualiser les ressources et valoriser le travail d'équipe 
pour mettre en œuvre des projets d'intérêt commun afin de déve-
lopper la filière de l'huile d'argan. 
Dans le cadre de sa stratégie 2024-2030, l'ATRSSV avait créé trois 
réseaux thématiques: agriculture saharienne, les plantes médici-
nales et aromatiques et les bio-banques, en attendant la création du 
Réseau Santé et Médecine de Précision, a indiqué la même source.  

R.R 

STRUCTURES 
PSYCHOPÉDAGOGIQUES 
POUR AUTISTES À 
CONSTANTINE  
Deux nouveaux centres 
bientôt opérationnels 
DEUX CENTRES  psychopédagogiques 
destinés à la prise en charge des per-
sonnes autistes, seront ouverts à 
Constantine, dès la prochaine rentrée 
sociale et ce, à l'initiative du bureau 
local du Croissant rouge algérien 
(CRA). C’est ce qu’a déclaré, avant-
hier  président, Hadj Amor Benacer. 
Le même responsable a indiqué que 
ces deux centres ont une capacité res-
pective de 120 et 80 places, ces nou-
velles structures, aménagées au niveau 
des cités Sidi Mebrouk et Nedjma, au 
chef-lieu de wilaya, seront inaugurés « 
le mois de septembre prochain », afin 
de renforcer les centres spécialisés de 
prise en charge et de formation des 
personnes aux besoins spécifiques. 
Des équipes pluridisciplinaires compo-
sées de formateurs, d'éducateurs, de 
psychologues et d'orthophonistes 
seront mobilisées pour assurer l'enca-
drement de cette catégorie, a-t-il noté. 
En outre, Un centre similaire (108 
places) avait ouvert ses portes, durant 
le mois de février dernier (2024), au 
quartier de la casbah, dans la vieille 
ville de Constantine en vue d'offrir un 
enseignement adapté aux enfants 
atteints d'autisme, soulignant que des 
programmes pédagogiques spéciaux 
ont été mis en place. 
La wilaya de Constantine compte 
actuellement 19 établissements à carac-
tère social destinés à la prise en charge 
des personnes aux besoins spécifiques 
dont des autistes. 

R.R 
 
PRÉVENTION CONTRE 
LES INONDATIONS À 
NAÂMA 
Mise en place d'un plan 
anticipatif de protection  

UN PLAN  de protection anticipé 
contre les dangers d’inondations a été 
mises en  œuvre, avant-hier, à travers 
les différentes communes de la wilaya 
Nâama. C’est ce qu’a annoncé le wali, 
Lounes Bouzegza, en marge de la 
supervision de la mise en exécution de 
ce plan à partir des communes de 
Nâama, Mecheria et Asla. 
L'objectif escompté à travers ce plan, 
élaboré avec la coordination des com-
munes, des entreprises et des différents 
organismes, est d'atténuer les dangers 
des inondations pouvant être provo-
quées par les pluies saisonnières et à 
éradiquer les points noirs à l'origine de 
l'obstruction de l'écoulement des eaux 
pluviales et de l'assainissement dans 
les cours d'eau et certaines zones d'ha-
bitation de la wilaya, a précisé le res-
ponsable. 
Dans cette optique, une vaste cam-
pagne ciblant le nettoyage des zones 
d'habitation de plusieurs villes et vil-
lages, ainsi que le curage des réseaux 
secondaires et des avaloirs des quar-
tiers et cités des grands centres urbains 
de la wilaya, à l'image de Mecheria et 
Aïn-Sefra a été lancée, a signalé-t-on. 
Par ailleurs, afin d'assurer le succès de 
cette opération, d'importants moyens 
logistiques et humains ont été mobili-
sés, avec la contribution de l'antenne 
locale de l'Office national de l'assainis-
sement (ONA) et certains organismes 
et directions de l'Exécutif local, à l'ins-
tar de celles des  Travaux publics, des 
Ressources en eau et de la Protection 
civile, a noté la même source.  
R.R 
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« L’INSOUMIS » A ÉTÉ INHUMÉ SAMEDI  

Le virage algérien d’Alain Delon 
Inhumé, samedi dans sa propriété, lors d’une cérémonie qu’il a voulue — de son vivant — privée et intime, Alain Delon partage en 

commun avec Jean-Paul Belmondo, son “adversaire” à l’écran, une somme de choses. Á deux années près, ils sont venus au monde à la 
même période : 1933 pour « Bebel » et 1935 pour le « Samouraï ». 

L
es deux bagarreurs ont joué ensemble 
dans huit films où, presque toujours, 
aucun n’a réussi à prendre le dessus sur 

l’autre. Comme dans les westerns spaghet-
tis et les synopsis hollywoodiens, ils ont 
évité la mort au début du film. L’Algérie 
les a également réunis, Delon pour les 
besoins de sa carrière cinématographique 
et «Bebel » dans le sillage de son vécu et 
de sa vie privée.  
Pour reprendre la formule de Benjamin 
Stora dans son livre-album « Appelés en 
guerre d’Algérie » (Gallimard, 1997), « les 
hasards d’une date de naissance » les ont 
convoqués l’un et l’autre sous les dra-
peaux vêtus de   l’uniforme, l’un comme 
engagé, l’autre au titre d’appelé du contin-
gent. « Bebel », dont le papa — Paul — est 
né à Alger au soir du 19e siècle, a usé d’un 
stratagème pour échapper à la conscription 
au pays de la « guerre sans nom ». Mais en 
vain. Convoqué en septembre 1958 pour la 
visite médicale, il a bénéficié d’un ‘’passe-
droit et croit avoir obtenu une invalidité. 
Mais comme les ‘’opérations de maintien 
de l’ordre’’ — appellation du conflit dans 
le discours officiel de l’époque — tournent 
à la guerre, l’invalidité est refusée au jeune 
Belmondo qui, sac militaire accroché à 
dos, se retrouve dans un régime de cavale-
rie du côté d’Oran. Là où, entre 1956 et 
1957, l’avait devancé le lieutenant Jacques 
Chirac, futur maire de Paris et futur Pre-
mier ministre et Président de la Répu-
blique. « Bebel » y reste trois mois seule-
ment sur les 28 prévus par le législateur 
des ‘’pouvoirs spéciaux’’. Une blessure 
sans gravité écourte son vécu de bridasse 
et le rapatrie à Paris en janvier 1959. C’est 
durant son service militaire que le réalisa-
teur Jean-Luc Godard lui fait parvenir une 
missive dans laquelle il sollicite son auto-
risation pour pouvoir le doubler dans la 
postsynchronisation de « Charlotte et son 
Jules ».  
 
JEAN-CLAUDE BRIALY CHANGE SON 
DESTIN  
Au miroir de l’histoire de la guerre et dans 
les archives militaires, Alain Delon, lui, ne 
sera pas — à l’image de Belmondo — au 
rang du 1,5 million enrôlés dans les com-
bats et autres opérations en Algérie. Mili-
taire engagé, il est envoyé en Indochine de 
1953 à 1956, trois longues années du côté 
de Saïgon où il a vécu à distance la défai-
te de Diên Biên Phu. De retour en France, 
il s’adonne aux petits métiers, d’abord 
comme serveur dans les bistrots puis fort 
(porteur de marchandises) aux Halles de 
Paris. C’est une rencontre ‘’algérienne’’ — 
une rencontre dans le Paris de la nuit à 
Pigalle — qui change son destin.  
Au pied de la vallée de Montmartre, le 
futur « Samouraï » se lie d’amitié avec un 
homme né la même année que Belmondo, 
mais venu au monde à Aumale (Sour El-
Ghozlane). Jean-Claude Brialy — c’est de 
lui qu’il s’agit — est déjà un nom connu 
dans le monde du Septième art. Pied-nord 
rétif à l’idéologie ‘’nostalgérique’’, comé-
dien de formation depuis une bonne dizai-
ne d’années, lié à la bande des « Cahiers 
du cinéma » — bible de la critique ciné-
phile — c’est lui qui, le premier, ‘’le déci-
de à descendre à Cannes, pour l’édition 
1957 du Festival’’, précise Thomas Soti-
nel, l’un des meilleurs spécialistes français 
du cinéma. Ça sera le baptême de feu 
d’une carrière XXL comme comédien, 
réalisateur et producteur.  
Des 90 films aux 136 millions de specta-
teurs dont sa filmographie s’enorgueillit 

pour l’histoire et sa postérité, les critiques 
ciné du Monde retiennent « six films-
cultes » dont « L’Insoumis », un long 
métrage tourné en 1964.  Alain Delon est à 
la veille de fêter son 30e printemps. Il 
n’est qu’à l’aube de sa carrière dans un 
monde où les trajectoires professionnelles 
se déploient sur le temps long. Mais il a 
déjà 18 films comme comédien au comp-
teur. Cela n’échappe pas à un certain Henri 
Langlois. L’emblématique patron de la 
Cinémathèque française et ami de Boudje-
maâ Karèche — ex boss fécond de la 
Cinémathèque algérienne — juge oppor-
tun de lui consacrer une rétrospective. Un 
événementiel synonyme de médaille du 
mérite dans le rituel du Septième art.  
Une première dans la jeune carrière de 
Delon, le réalisateur du film, Alain Cava-
lier, lui fait une offre inespérée : interpré-
ter le premier rôle et, tournant profession-
nel, produire le film. Avant de faire tourner 
le moteur pour les besoins de « L’Insoumis 
», Alain Cavalier n’avait réalisé qu’un seul 
film — « Le Combat 
dans l’Île — et c’était 
en 1962 sur fond de 
fin de la guerre d’Al-
gérie et de la violen-
ce terroriste de 
l’OAS.  C’est durant 
le tournage de ce film 
que les chemins de 
Delon et de Cavalier 
se sont croisés. 
Comme dans « Le 
Combat dans l’Île » 
deux ans plus tôt,  « 
L’Insoumis » s’inspi-
re de faits qui, au soir 
de la guerre d’Algé-
rie, se sont déroulés 
sur fond de ‘’poli-
tique de la terre brû-
lée’’.  
Critique connu et 
auteur d’une multitu-
de de livres sur le 
cinéma, Samuel Blu-
menfeld est celui qui 
a recensé « L’Insou-
mis » parmi les « six 
films-cultes » de 
Delon. Pour l’avoir 
vu et revu, il en garde 
un souvenir très cir-
constancié. ‘’Delon 
interprète un jeune 
Luxembourgeois 

engagé dans la Légion étrangère pour 
combattre les « rebelles ». Devenu 
membre de l’OAS, il se trouve à la fois tra-
qué pour avoir trahi ses amis (en refusant, 
en 1961, d’exécuter une avocate, dont il va 
tomber amoureux, venue à Alger plaider 
en faveur de deux Algériens), et poursuivi 
par la justice française pour désertion 
après le putsch manqué d’Alger’’. Cette 
tentative de ‘’pronunciamiento’’, selon le 
propre mot du général de Gaule, a été 
fomentée le 21 avril 1961 à Alger par les 
généraux Challe, Jouhaud, Salan et Zeller. 
Le scénario du film a été co-écrit par 
Cavalier et Jean Cau, journaliste et ancien 
secrétaire de Jean-Paul Sartre.  
 
« L’INSOUMIS » SOUS LES FEUX DE LA 
CENSURE GAULLISTE  
Delon, écrit Samuel Blumenfeld, ‘’porte la 
violence du conflit colonial. Un rôle qui 
renvoie de façon troublante à sa biogra-
phie’’. Le futur Samouraï, poursuit le cri-
tique, ‘’saisit évidemment les enjeux d’un 

film qui, deux ans après la signature des 
accords d’Evian en 1962, un an après le 
retour des pieds-noirs en France, s’aventu-
re sur un sujet brûlant’’. Delon, argue-t-il, 
‘’aime ce rôle aussi parce qu’il affectionne 
au plus haut point les personnages ambi-
gus, déchirés entre plusieurs vérités’’. Dès 
sa sortie, le 25 septembre 1964, rappelle le 
critique, le long métrage ‘’se retrouve sous 
les feux de la censure gaulliste. Au début 
du film, on entend crier : « Algérie fran-
çaise ! » Le ministère de l’information 
(dirigé alors par Alain Peyreffite, ndlr) 
ordonne à Alain Cavalier de baisser le son 
afin de taire ce slogan. Puis c’est Mireille 
Glaymann, l’avocate enlevée en 1962 à 
Alger par un commando de l’OAS, et dont 
s’inspire le film pour le personnage incar-
né par Lea Massari, qui estime que le film 
porte atteinte tant à sa vie privée qu’à sa 
vie professionnelle. L’avocate vise surtout 
le moment où son personnage tombe 
amoureux de son ancien geôlier. Mireille 
Glaymann obtient l’interdiction de L’In-
soumis, qui ressortira amputé d’une ving-
taine de minutes’’.  
Deux ans après la sortie de « L’Insoumis », 
Alain Delon repart au front en jouant, cette 
fois-ci, dans « Les Centurions », un long 
métrage autour de la « Bataille d’Alger ». 
Il y joue dans le rôle de capitaine aux côtés 
d’Anthony Quinn (qui joue le rôle de 
Bigeard rescapé de la déroute de Dien 
Bien Phu), de Michèle Morgan et Claudia 
Cardinale (dans le rôle d’Aïcha Mahidi 
inspirée de Djamila Bouhired). À la diffé-
rence de « L’Insoumis », cette fiction de 
128 minutes est une production américaine 
inspirée du roman éponyme paru en 1960 
sous la plume de Jean Lartéguy, corres-
pondant de guerre pour Paris Match et 
ancien soldat français. Vendu à un million 
d’exemplaires, le roman adapté à l’écran 
au moyen d’une réalisation signée Mark 
Robson, un cinéaste canadien qui a accom-
pli sa carrière aux Etats-Unis.  
« Les Centurions » sort en salle dans un 
contexte cinématographique hexagonal 

particulier. Au mitan des années 
soixante, ‘’le cinéma français se fait’’ 
sur la guerre d’Algérie, rappelle 
Sébastien Denis, professeur en histoi-
re et auteur d’une singulière thèse de 
doctorat soutenue en 2004 à l’univer-
sité de Paris 1 : « L’État, l’armée et le 
cinéma pendant la guerre d’Algérie : 
des origines à la proclamation de l’in-
dépendance. 1945-1962 » (publiée en 
2009 aux éditions Nouveau Monde). 
Au gré des colloques et des publica-
tions qu’il écrits, ici et là, à la deman-
de de revues académiques, Sébastien 
Denis rappelle l’irruption des « Cen-
turions » dans les salles parisiennes à 
un moment où le ‘’non-dit (sur le plus 
sanglant des conflits de décolonisa-
tion) gagne’’ du terrain et au moment 
où la «boîte à chagrins» (de Gaulle 
parlant de l’Algérie) se referme’’.  
Comme le montre si bien l’affiche 
originale du film, « Les Centurions » 
— à l’image de « La Bataille d’Alger 
» — ‘’montre bien la guerre’’, faisait 
remarquer Benjamin Stora à l’occa-
sion d’un colloque au Sénat français 
sur « Les troubles de la mémoire fran-
çaise ». Et l’historien, auteur de « La 
guerre sans nom », de préciser que 
lorsque la guerre d’Algérie était mon-
trée, ‘’cela était le fait de réalisateurs 
étrangers, Mark Robson et Gillo Pon-
tecorvo, donc selon un point de vue 
extérieur’’.  S. Raouf  
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PARALYMPISME ALGÉRIEN 

Un riche palmarès à étoffer 
encore à Paris 

L’handisport algérien, avec 85 médailles (27 or, 22 argent et 36 bronze) en huit participations aux Jeux 
Paralympiques, reste leader africain et arabe, et parmi les meilleures nations mondiales  au classement 
général dont l’objectif est d’étoffer encore plus son riche palmarès lors de l’édition de Paris (28 août-8 

septembre 2024).

L
es représentés algériens seront donc 
appelés à ajouter d’autres consécrations 
et améliorer du coup le palmarès de 

l’Algérie, déjà très riche et soutenir une 
ascension très appréciable. 
Dans l’histoire de cette participation algé-
rienne aux JP, le para-athlétisme reste la 
discipline la plus prolifique avec 75 
médailles (23 or, 22 argent et 30 bronze), 
suivi du para-judo avec 9 médailles (4 or  
et 5 bronze) et le para-powerlifting avec (1 
bronze). Après le difficile apprentissage en 
1992 à Barcelone (1re participation), une 
7e place de Bachir Zergoune (7e en finalle 
du 800m et 1500m et 6e au 5000m), et 
l’équipe du Goal-Ball, 12e dernière place. 
L’édition a été l’occasion de vivre les sen-
sations de haut niveau, pour les athlètes  
algériens. Quatre années plus tard à Atlan-
ta (1996), le handisport algérien confirme 
sa progression et remporte 02 or, 2 argent, 
3 bronze) et se termine 40è sur 104 pays. 
La palme d’or est revenue au défunt Moha-
med Allek, légende du handisport mondial, 
et qui a été double médaillé d’or (100m, 
200m), avec deux records du monde (12.03 
et 24.32). Youcef Boudjeltia 
(argent/400m), Faouzi Bellal (argent 
5000m) et deux bronze (800m et 1500m) et 
Bachir Zergoune (bronze au 800m). 
Les Jeux de Sydney en 2000 était encore 
meilleure, avec une 38è sur 111 pays clas-
sés, grâce à l’intraitable, Allek, auteur de 3 
or (200m et 400m, assortis de deux nou-
veaux records du monde) et au 100m. Cette 
performance, non égalée à ce jour, restera 
gravée dans les annales du handisport algé-
rien et africain. 
 
LES JEUX D’ATHÈNES, L’ÉDITION  
LA PLUS PROLIFIQUE EN OR POUR 
L’ALGÉRIE  
L’ascension en matière de résultats s’est 
poursuivie quatre ans plus tard à l’occasion 
de la 12è édition d’Athènes (2004) qui 
étaient les plus prolifiques côté algérien. 
Avec 20 athlètes répartis sur le  
para-athlétisme, para-judo et para-power-
lifting), le handisport algérien s’est encore 
affirmé et de fort belle manière, en s’adju-
geant 13 médailles (6 or, 2 argent et 5 bron-
ze) et une 25è place au final sur 135 pays.  
L’édition de la ville de l’antique grecque 
avait connu l’émergence de nouveaux 
talents : Samir Nouioua (2 or au 1500m et 
5000m, et 1 argent au 800m), le para-judo-
ka Nine Messaoud devenu le premier 
champion paralympique africain et arabe 
dans la discipline, et les anciens Karim Bet-
tina (or au  poids+ record du monde-
7.64m) et une bronze au club, Safia Djelal 
(or au javelot + record du monde 30.90m), 
et Nadia Medjmedj (or au poids+ record du 
monde 9.79m). 
La progression s’est confirmée à Pékin en 
2008, avec une autre importante récolte : 
15 médailles (4 or, 3 argent et 8 bronze) et 
une 31è position sur 76 pays classés. Mou-
loud Noura et Sid Ali Lamri (para-judo), 
Karim Betina et le tout nouveau Kamel 
Kardjena (para-athlétisme) ont remporté le  
vermeil, lors d’une édition où le jumelage 
des classes établi pour la 1re fois, a été 
défavorable aux athlètes dont des Algé-
riens, potentiellement médaillables, mais 
déclarés «non éligibles» à la compétition, 
par la commission de classification de l’IB-
SA (fédération internationale de sports  
pour visuels). 

A Londres 2012, les athlètes ont encore 
réussi à relever le défi, en remportant 4 or, 
6 argent et 9 bronze, soit un total de 19 
médailles (2e meilleur total des précé-
dentes éditions) et une 26e position sur 75 
pays classés. L’or était l’œuvre de respecti-
vement, Nassima Saïfi(disque),  
Abdelatif Baka (800m), Mohamed Berra-
hal (200m/moteurs) et Kamel Kardjena 
(poids). Lors de ces joutes, l’Algérie avait 
réalisé un fait unique, jamais obtenu avant 
cela, par une nation, en s’adjugeant un 
podium 100% algérien au poids F32. 
Lors de sa 7e présence de suite au rendez-
vous paralympien, abrité par la ville de Rio 
au Brésil en 2016, l’Algérie a brillé avec 
ses 16 médailles (4 or, 5 argent, 7 bronze et 
une 27e sur 80 pays classés). Le fait mar-
quant, lors de cette édition, la grande per-
formance du jeune Abdellatif Baka,  
vainqueur de l’or paralympique au 1500m, 
en 3:48.29. Il bat au passage le record du 
monde de deux centièmes et réalisant un 
meilleur temps que le champion olympique 
de la même édition. Les trois autres or sont 
revenues à Samir Nouioua (1500m), Asma-
han Boudjadar (poids) et Nassima Saidi 
(disque). 
La récente participation algérienne aux JP 
de Tokyo en 2020, a était une nouvelle fois 
très appréciable, avec 12 médailles (4 or, 4 
argent et 4 bronze) et une 29e position sur 
86 pays classés. La découverte, côté algé-
rien, est sans doute le sprinteur, Athmani 
Skander-Djamil, qui pour ses  

premiers jeux, remporte l’or du 400m, avec 
à la clé un nouveau record du monde 
(46.70). Cet athlète a d’ailleurs ajouté une 
médaille d’argent au 100m en 10.54, ratant 
d’un dixième de seconde l’or. Les autres 
médaillées d’or algériennes étaient l’œuvre 
de Safia Djelal (poids + record du monde 
(11.26m), Asmahane Boudjadar (poids) et 
la para-judokate, Abdellaoui Cherine 
(52kg). 
 
 
 
39 PAYS REPRÉSENTENT L’AFRIQUE  
Le continent africain est bien représenté à 
la 17e édition des Jeux paralympiques-
2024 à Paris, prévue du 28 août au 8 sep-
tembre, avec un total de 39 pays dont l’Al-
gérie, présents dans onze (11)  
disciplines. 
  L’Algérie avec 26 athlètes (18 hommes et 
8 filles) est dans le Top cinq des pays afri-
cains les plus représentés aux joutes de 
Paris, derrière notamment l’Egypte avec 54 
sportifs, l’Afrique du Sud (32) et la Tunisie 
(30). 
 Au total, 305 athlètes du continent africain 
sont inscrits pour prendre part au rendez-
vous parisien, dont la cérémonie d’ouvertu-
re est prévue le 28 août dans la soirée. 
Les onze (11) disciplines sont : (para-athlé-
tisme, para-powerlifting, para-judo, para-
canoé, para-Tae kwondo, tennis de table, 
natation, volley-assis, goalball, para-triath-
lon et Rowling).

LIGUE DE DIAMANT  
Djamel Sedjati fait 
l’impasse sur l’étape  
de Silésie en Pologne 
LE DEMI-FONDISTE  algérien Djamel 
Sedjati, médaillé de bronze aux Jeux 
olympiques de Paris-2024, a décidé de ne 
pas s’aligner sur le 800 mètres de la pro-
chaine étape de Ligue de Diamant, prévue 
ce dimanche en Silésie (Pologne), préfé-
rant se consacrer entièrement à la prépara-
tion de la finale de cette prestigieuse com-
pétition, qui aura lieu la mi-septembre pro-
chain à Bruxelles (Belgique). La plupart 
de ses concurrents pour le titre en Diamant 
affichent en effet une excellente forme en 
ce moment, particulièrement le jeune 
Kényan Emmanuel Wanyonyi, sacré 
champion olympique à Paris et qui vient 
de se rapprocher de seulement vingt cen-
tièmes du record du monde du 800 mètres. 
Conscient de cela, et pour mettre toutes les 
chances de son côté dans sa quête de riva-
liser avec ces sérieux concurrents, l’enfant 
de Tiaret (25 ans) a décidé de suspendre 
provisoirement la compétition et se consa-
crer uniquement au travail de fond. Néan-
moins, malgré l’absence de Sedjati, le 800 
mètres de ce dimanche en Pologne sera 
d’un niveau très relevé, notamment, en 
présence de six des huit finalistes aux JO 
de Paris. 
A leur tête, le champion olympique 
Emmanuel Wanyonyi (20 ans), qui impres-
sionne depuis le début de la saison et qui 
s’est rapproché jeudi à Lausanne de 20 
centièmes du record du monde de son 
compatriote David Rudisha (1:41.11 
contre 1:40.91), enregistré lors des JO de 
2012 à Londres.  
 
 
ATHLÉTISME / MONDIAUX-
2024 DES U20 :  
La sélection algérienne à 
pied d’œuvre à Lima  
LA SÉLECTION  algérienne 
(garçons/filles) d’athlétisme des moins de 
20 ans, est à pied d’œuvre depuis vendredi 
dans la capitale péruvienne Lima, en pré-
vision des Mondiaux 2024 , prévus du 27 
au 31 août, a appris l’APS auprès de la 
Fédération algérienne de la discipline 
(FAA). Plusieurs photos, montrant les 
seize représentants algériens pendant leur 
première séance d’entraînement au Pérou 
ont accompagné le communiqué de l’ins-
tance fédérale, ayant précisé au passage 
que le voyage s’est bien passé et que glo-
balement, la délégation algérienne se trou-
ve dans de bonnes conditions. Composée 
de 15 garçons et une fille, la sélection 
nationale sera engagée  dans plusieurs spé-
cialités de course, de lancer et de saut pen-
dant ces Mondiaux, avec l’objectif de 
réussir les meilleurs résultats possibles, 
tout en donnant une bonne image de l’Al-
gérie. Il s’agit d’un nombre «historique» 
selon la même source, car avant cette édi-
tion 2024, l’Algérie n’avait jamais engagé 
autant d’athlètes dans un Championnat du 
monde de jeunes. Chez les garçons, l’Al-
gérie sera représentée par Anès Chouati et 
Yasser Redaoui (10.000 mètres/marche), 
Adem Abdelkader Benyache (100 mètres), 
Zyad Bouhaddad et Abdennour  Boumarki 
(400 mètres/haies), Boubekeur Bouhine et 
Seif-Eddine Hafsi (800 mètres), Mohamed 
Boutakia et Mohamed Islam Harek (1500 
mètres), Abderrahmane Djaber (saut en 
hauteur), Louaï Lamraoui (saut en lon-
gueur), Anès Dja-Yahia et Ammour 
Ounedjla (3000 mètres/steeple), Mohamed 
Islam Harek (3000 mètres/plat), Zahr-
Eddine Gasmi et Walid Touati (110  
mètres/haies). Chez les filles, l’Algérie ne 
sera représentée que par la jeune Abed 
Nesrine, mais celle-ci sera engagée dans 
trois courses : le 800 mètres, le 1500 
mètres et le 3000 mètres/plat. Outre les 16 
représentants algériens, 1704 athlètes (gar-
çons et filles), représentant seize pays, ont 
confirmé leur participation à cette compé-
tition planétaire.  
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L’EXERCICE 2024-2025 A DÉJÀ BATTU TOUS LES RECORDS 

Ligue 1 : on efface . . . presque 
tout et on recommence ? 

Nouveautés en gros pour la nouvelle saison dont le coup d’envoi, sauf réaménagements de dernière minute, 
est prévu pour le 21 du mois de septembre prochain. Promesse de ses 16 animateurs, il sera tout sauf une 

pâle copie des précédents exercices marqués notamment par une faiblesse du spectacle offert et des 
scandales en série qui l’ont émaillé. Dont cette bête immonde qu’est la violence dans les stades.

Par Azouaou Aghiles 
 

L
a tendance est-elle au changement dans le 
football algérien ? La question, si elle méri-
te encore une fois d’être posée comme à 

l’approche du lever de rideau de chaque nou-
vel exercice, s’impose à nouveau. De quoi sera 
fait le futur de notre championnat d’« élite » 
(apprécions au passage les guillemets de cir-
constance ) à la recherche constante d’un nou-
veau souffle. Une nouvelle saison qui se veut 
porteuse de promesses. Veut se défaire des 
vieux démons qui collent à la discipline-reine 
en Algérie. A pour ambitions de se réhabiliter 
aux yeux d’un public national, fin connaisseur 
du football de surcroît. Qui sait ce qu’il veut. 
Mettra surement, cette fois plus que d’autres, 
la pression alors qu’autour de lui le monde du 
ballon rond, véritable entreprise de spectacle et 
productrice de rêves, est en perpétuel mouve-
ment. Aussi logiquement que le monde rétré-
cit. Bouge. 2024-205, la saison des espoirs. Le 
changement ou jamais. Comment ? L’avenir 
proche nous le dira. A chercher du côté de ces 
sociétés étatiques venus renflouer, à coups de 
milliards, les caisses vides de clubs à la dérive 
que renvoient ces compétitions frappées du 
sceau de l’inconnu. Cette fois plus que 
d’autres depuis que, il y a quelques années, la 
belle et prometteuse page de la réforme sporti-
ve a été définitivement tournée, laissant place 
à un professionnalisme de pacotille, voire sau-
vage, l’argent va couler à flots. Assez appa-
remment pour s’offrir toutes les folies. Dépen-
ser sans compter dans un marché des transferts 
sans commune mesure, et la fièvre acheteuse 
qui s’est notamment emparée des grosses 
pointures de la D1 (le champion d’Algérie sor-
tant, le MC Alger avec déjà huit nouveaux 
noms et ce n’est pas fini, , dit-on, son dauphin, 
le CR Belouizdad  avec neuf arrivées, du CS 
Constantine, qui a fermé le podium avec un 
« 13 » historique qui fait dire à ses respon-
sables que l‘opération recrutement a été une 
« réussite », suivis d’autres grosses écuries 
comme l’USM Alger, engagée de nouveau en 
compétition continentale et qui n’est pas en 
reste avec une prise honorable de 09 nouvelles 
têtes, sans oublier la JS Kabylie qui s’est don-
née les moyens pour étoffer son effectif en 
atteignant le nombre de 10, ou l’ES Sétif qui a 
mis la barre très haut  en faisant signer pas 
moins de 16, et la liste n’est pas close chez les 
moins riches comme Saoura, Magra, Chlef, 
Khenchela, Akbou, ES Mostaganem, El 
Bayadh, Biskra qui ne perdent pas espoir de 
bénéficier au plus tôt de la manne d’une entre-
prise d’Etat à l’exemple de Khenchela tout 
récemment, alors que le Paradou AC, fidèle à 
sa philosophie, opte de nouveau pour la for-
mation et l’exportation d’un « produit »  très 
recherché à l’international car de qualité 

comme le rappellent les Bensebaïni, Atal, 
Boudaoui, Zorgane etc . . . qui ont fait et font 
encore les beaux jours de l’EN) pour attirer, 
gros chèques bien sûr sur la table des négocia-
tions, de nombreuses pépites étrangères (afri-
caines en tête et surtout de bonne qualité jurent 
les recruteurs) en plus de convaincre certains 
grands noms locaux, de revenir au pays, , mar-
quant ainsi un changement d’attitude notable 
chez les concernés après de belles expériences 
à l’étranger. Un gros fossé sépare certes les 
riches et les pauvres d’un championnat DZ 
souvent à la peine et desservi par une mauvai-
se gestion et l’incompétence avérée de la 
majorité de ses dirigeants, mais beaucoup 
d’observateurs ne font étrangement pas la fine 
bouche en espérant justement que cette fièvre 
acheteuse aura, peut-être, pour effets, et la 
qualité étant là, d’en relever le niveau avec, 
espère le public, l’amélioration du niveau de 
jeu. Le nerf de la guerre est là, des équipes 
new-look avec un savant mélange de joueurs 
étrangers (le nombre permis par club est passé 
de 3 à 5 a décidé récemment la Faf, ce qui a 
permis, sous conditions, de libérer le marché) 
et des revenants parmi ce qui a été fait de 
mieux intra-muros et dont l’expérience acqui-
se sous d’autres cieux plus cléments ne sera 
pas inutile. Du beau monde ? On peut le croi-

re. Une nouvelle mentalité et un pas de plus 
vers la professionnalisation ? Pas du tout évi-
dent à voir la manière et la célérité avec laquel-
le des présidents font sauter la banque. Des 
records appelant des records, on ne manquera 
pas de signaler, pour la postérité, que l’édition 
2024-2025 de Ligue 1 Mobilis, encore sur les 
startings blocks, se démarque également et 
contrairement à un recrutement à tout-va, par 
un semblant d’algérianisation sans précédent 
au niveau des barres techniques. Avec une ten-
dance sensiblement inversée qui nous offre, on 
s’en félicite, une dizaine (10) entraîneurs 
nationaux sur les seize (16) devant présider 
aux destinées de la composante. Un gage de 
confiance ? A ce niveau aussi, il faudra patien-
ter et croiser les doigts pour eux quand on sait 
qu’aux premiers mauvais résultats (à prévoir 
naturellement), les fusibles seront actionnés. A 
dix contre 6 (deux Tunisiens et deux Français), 
la partie est loin d’être gagnée à l’avance pour 
Madoui et consorts. D’autant que la défunte 
saison a laissé sur le carreau un peu tout le 
monde à l’exception d’un rescapé. Un certain 
Mounir Zeghdoud qui fait exception et repart 
pour une nouvelle aventure à la tête de l’US 
Biskra. Pour dire qu’on n’efface rien tant que 
les mentalités resteront les mêmes, nous dira-t-
on. Comme quoi . . .        A. A.

AMICAL 
La JSK  
accrochée par   
Al-Muharraq SC  
du Bahreïn (1-1)  

LA JEUNESSE  Sportive de 
Kabylie s’est neutralisée (1-1) 
avec Al-Muharraq SC du 
Bahreïn, en match amical de 
préparation, disputé samedi 
après-midi en Turquie. 
Les Canaris ont ouvert le 
score dès la huitième minute 
de jeu, par l’intermédiaire de 
leur nouvelle recrue Aymen 
Abdelaziz Lahemri, qui a 
réussi à tromper le gardien 
adverse d’un tir à  
bout portant, avant de concé-
der l’égalisation bahreïnie 
signée Ibrahim Saâda, juste 
avant la fin de la première 
mi-temps. 
Il s’agit du deuxième match 
amical pour les Canaris 
depuis leur arrivée en Tur-
quie, où ils se trouvent depuis 
le 16 août courant, pour leur 
deuxième stage de prépara-
tion d’avant saison et qui 
s’étendra jusqu’au premier 
septembre.Lors du premier 
match amical, les Canaris 
l’avaient emporté (2-1) contre  
le club de Turgutluspor, socié-
taire de la 4e Division turque, 
grâce aux réalisations 
d’Adam Redjem (57e) et 
Akhrib Lahlou (77e). 
Toujours dans le cadre de ce 
stage précompétitif en Tur-
quie, la JSK disputera deux 
autres matchs amicaux les 27 
et 30 août courant, respective-
ment contre les Emiratis d’Al 
Thaid et les Qataris d’Al 
Bidda SC. 
La JSK avait repris les entraî-
nements à Tizi-Ouzou avant 
de se rendre à Alger, pour 
effectuer son premier stage de 
préparation. C’était au niveau 
de l’Ecole Supérieure d’hôtel-
lerie et de restauration 
(ESHRA) à Aïn Bénian. 
La Direction du club a confié 
les commandes techniques de 
l’équipe seniors au technicien 
algérien Abdelhak Benchikha, 
assisté dans sa tâche par les 
entraîneurs adjoints Mohamed 
Lacet et Farid Zemiti. 
En matière de recrutement, la 
JSK a été l’un des clubs les 
plus actifs sur le marché des 
transferts, avec l’arrivée de 
plusieurs nouvelles recrues, 
dont le gardien de but Gaya 
Merbah, les défenseurs Moha-
med Amine Madani, Moha-
med Réda Hamidi, et Idir 
Mokeddem, ainsi que le 
milieu offensif Aïmen Abde-
laziz Lahmeri, le milieu de 
terrain malien Sadio Kanouté, 
et l’attaquant Burkinabé Dji-
bril Ouattara . 
L’actionnaire majoritaire du 
club, ATM Mobilis, a décidé 
de mettre le paquet pour per-
mettre à l’équipe de jouer les 
premiers rôles lors du pro-
chain exercice, d’autant que 
le dernier titre de champion 
remonte à 2008, alors que la 
dernière Coupe d’Algérie 
avait été remportée en 2011. 
Lors du précédent exercice, la 
JSK avait terminé à la 6e 
place au classement final. Elle 
débutera la nouvelle saison à 
domicile face au champion 
d’Algérie en titre, leMC 
Alger.  

COUPE DE LA CAF (1er TOUR PRÉLIMINAIRE RETOUR)  

Le Stade tunisien bat le FC Juba (4-0) et affronte 
l’USMA au 2e tour

LE STADE  Tunisien s’est qualifié pour le 
deuxième tour préliminaire de la Coupe de la 
Confédération de football, après avoir dominé 
l’équipe sud-soudanaise de Jamus FC Juba 4-
0, en match retour du premier tour préliminai-
re, disputé samedi à Radès. 

Les buts de la rencontre ont été inscrits par 
Sajed Ferchichi (10)), Youssouf Oumarou 
(38), Zied Berrima (51) et Ahmed Béji (76). 
Lors du match aller disputé le 16 août à Juba, 
le représentant tunisien s’était également 
imposé sur le score de 1 but à 0. 

Au prochain tour, la formation stadiste sera 
opposée à l’USM Alger, exemptée du 1er tour 
préliminaire. Le match aller est prévu entre le 
13 et le 15 septembre à domicile, alors que la 
manche retour se disputera entre le 20 et le 22 
du même mois à Alger. 
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C
ela fait des mois que le lancement 
d’un moteur de recherche par Ope‐
nAI suscite un mélange d’excita‐

tion et d’inquiétude parmi les acteurs 
de ce marché au sommet duquel trône 
Google. Nous avons désormais un pre‐
mier aperçu de cette promesse de révo‐
lution avec SearchGPT. 
OpenAI annonce un test restreint sur 
liste d’attente d’un prototype de son 
moteur de recherche. Selon l’entreprise, 
SearchGPT combine « la puissance de 
nos modèles d'intelligence artificielle 
avec les informations du web afin de 
vous fournir des réponses rapides et 
opportunes avec des sources claires et 
pertinentes. » 
 
UN EFFORT DE SYNTHÈSE ET DE 
CLARTÉ 
D’après les informations présentées par 
OpenAI, l’interface de SearchGPT n'est 
pas très éloignée de celle de ChatGPT. 
On saisit sa requête dans un champ qui 
demande « Que cherchez‐vous ? ». 
SearchGPT parcourt le Web et organise 
sa réponse pour lui donner un sens à 
l’aide de fiches de synthèse accompa‐
gnées de photos. L’utilisateur peut 

poser des questions complémentaires 
et accéder à d’autres liens pertinents 
par une barre latérale. 
 
CHATGPT RECEVRA LES MEILLEURES 
FONCTIONNALITÉS DE SEARCHGPT 
Sous le capot du moteur, on retrouve les 
grands modèles de langage GPT‐4. Ope‐
nAI s’est associé à des éditeurs et assu‐
re qu’ils peuvent « gérer la façon dont 
ils apparaissent dans SearchGPT » et 
peuvent refuser que leurs contenus ser‐
vent à entraîner les modèles d’IA. 
OpenAI indique que SearchGPT est un 
prototype « temporaire » et qu’à terme, 
il intégrera les meilleures fonctionnali‐
tés dans ChatGPT. 
 
L’ACTION GOOGLE CHAHUTÉE 
Difficile pour l’heure d’évaluer l’impact 
qu’aura SearchGPT face à ses princi‐
paux concurrents qui ne sont pas restés 
les bras croisés. En mai dernier, Google 
a testé AI Overview, une IA générative 
qui affiche un résumé des réponses aux 
requêtes dont les débuts furent assez 
laborieux. 
Cette semaine, Microsoft a annoncé le 
test d’une nouvelle version de l'« expé‐

rience de recherche générative » de 
Bing qui concerne pour le moment un « 
petit pourcentage » des requêtes des 
utilisateurs. 

L’annonce de SearchGPT a en tout cas 
provoqué un repli de près de 3% de l’ac‐
tion d’Alphabet, la maison‐mère de 
Google.

TECH

Avec SearchGPT, OpenAI débarque sur le marché 
des moteurs de recherche dominé par Google 

OpenAI lance un test sur  
invitation du prototype de 
son moteur de recherche 
SearchGPT, qui promet  

« des réponses rapides et 
opportunes avec des sources 

claires et pertinentes ». 

Le télescope spatial 
européen Gaia résiste à un 
impact de micrométéorite 
et à une tempête solaire ! 

La plus précise des missions d'astrométrie 
au monde a souffert ce printemps ! Le car-
tographe d'étoiles Gaia, à 1,5 million de 
kilomètres de la Terre, a été frappé par une 
micrométéorite au mois d'avril, puis par 
une tempête solaire en mai. Un enchaîne-
ment complexe qui a perturbé les mesures, 
mais tout est réparé. 
Envoyé vers le point de Lagrange Terre-
Soleil L2 en 2013, le télescope spatial 
Gaia est aujourd'hui encore un fleuron 
technologique unique en son genre. Ce 
véhicule européen est spécialisé dans l'as-
trométrie, c'est-à-dire qu'il cartographie 
les étoiles situées dans notre voisinage 

galactique, en donnant leur position, leur 
distance, leur vitesse relative et leurs 
caractéristiques grâce à l'étude de leur 
lumière. Au sol, l'étude et l'interprétation 
des données permettent de produire des 
catalogues de référence. Les seules pre-
mières années de service de Gaia ont déjà 
permis de trier et de situer plus de 1 mil-

liard d'étoiles et plusieurs dizaines de mil-
liers d'astéroïdes. 
Mais, à 1,5 million de kilomètres de la 
Terre, en particulier autour d'un point de 
Lagrange, les risques de collision avec des 
micrométéorites ne sont pas nuls. Et le 
télescope a beau être équipé d'un ample 
pare-soleil ainsi que d'une protection 
autour de ses miroirs, un « petit caillou » 
venu de loin peut causer des dégâts. C'est 
exactement ce qu'il s'est passé au mois 
d'avril. L'impact a eu lieu à haute vitesse, 
et la micrométéorite a traversé les couches 
de protection, générant une lumière para-
site sur les mesures de Gaia. 
 
UN IMPACT SUR LE PARE-BRISE ? 
Les impacts dus à des météorites font par-
tie des dangers auxquels s'attendent les 
opérateurs de ces missions, aussi se sont-
ils directement mis au travail pour tenter 

de trouver une position dans laquelle les 
rayons ou les reflets du Soleil ne dérange-
raient pas les mesures. Ou, au moins, qui 
ferait que les perturbations soient 
minimes. 
C'est une tâche difficile, car il n'y a pas 
d'inspection visuelle du télescope, qui ne 
peut pas dire exactement à quel endroit il 
a été traversé. Mais comme il est d'usage, 
les ennuis viennent rarement seuls. Et pen-
dant que les équipes estimaient les dégâts, 
Gaia a subi une panne d'un système 
optique CCD à cause de la tempête solaire 
du 11 mai dernier. Le capteur en question 
est la source principale du système embar-
qué qui gère l'élimination des données en 
« faux positif ». Le télescope s'est donc 
mis à envoyer des détections, positions et 
vitesses d'étoiles fausses, et en grande 
quantité. Un véritable double challenge de 
printemps… 

Bing déploie sur son moteur de 
recherche la recherche générative, pour 
chambouler la domination de Google 
BOUSCULER la suprématie de Google, c'est encore  
possible ? Cela ne semble du moins pas décourager  
Microsoft, qui intègre encore un peu plus d'IA dans son  
moteur de recherche. Choisir entre Bing et Google pour ses recherches : le choix est vite 
fait pour la plupart d'entre nous. En effet, ce dernier trust environ 93 % des parts de mar-
ché des moteurs de recherche. Cela n'a pas empêché Bing de se réveiller un peu grâce  
à l'implémentation de ChatGPT dans celui-ci l'an dernier (même si le départ fut un peu 
cahoteux) et le moteur revendique aujourd'hui plus de 100 millions d'utilisateurs  
quotidiens. Microsoft reste néanmoins largement derrière son grand rival mais ne laisse 
pas pour autant tomber Bing, qui se dotera bientôt d'une nouvelle fonctionnalité IA. 
 
LA RECHERCHE GÉNÉRATIVE DANS BING 
Un peu à la manière d'AI Overview de Google, Microsoft franchit un nouveau cap avec 
son moteur de recherche, introduisant une nouvelle feature : la recherche générative. 
Déployée progressivement, celle-ci façonne des réponses sur mesure et évolutives aux 
interrogations des internautes. Imaginons qu'un cinéphile curieux se demande « Qu'est-
ce qu'un western spaghetti ? ». Instantanément, Bing déploie un panorama généré par 
intelligence artificielle, disséquant ce genre cinématographique. Racines historiques, 
œuvres phares, caractéristiques, etc. Tout est affiché clairement et pour les plus avides de 
connaissances, des renvois vers les sources primaires sont également proposés.
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D
epuis que Twitter, devenu X.com, 
est passé sous la coupe d'Elon 
Musk, Meta essaye de tirer parti 

des problèmes de cette plateforme pour 
la remplacer par un concurrent à lui : 
Threads. Une plateforme qui est encore 
loin d'atteindre un statut permettant de 
rivaliser avec X. Alors, pour améliorer 
ses chiffres, Meta veut lui faire bénéfi‐
cier de la popularité de ses deux 
réseaux sociaux Facebook et Instagram. 
 
Meta continue de miser  
sur Threads 
Même si les résultats ne sont pas enco‐
re au rendez‐vous après un an, Meta 
veut toujours faire avancer Threads. Et 
pour ce faire, le groupe de Mark Zucker‐
berg va permettre de partager des 
publications postées sur Facebook ou 
Instagram sur la plateforme Threads. 
Une mesure qui est en réflexion depuis 
déjà un certain nombre de mois, et qui 
va maintenant être intégrée un peu par‐
tout dans le monde. C'est ce qu'affirme 
TechCrunch, qui a pu discuter de la 
question avec Meta, et selon lequel la 
fonction de partage est déployée par‐
tout à l'international, dans chaque pays 
où Threads est déjà disponible. 
 
On vous explique comment faire 
Si vous avez téléchargé l'application 
Threads et y disposez d'un compte, 
vous pouvez effectuer ce partage sur 
Instagram en vous rendant dans les « 
Paramètres avancés », juste avant la 
mise en ligne de votre post. Là, dans 
l'encadré « Partage automatique », il est 
possible d'activer l'option Facebook, 
mais aussi Threads. À noter que les 
Reels ne peuvent pas être partagés sur 

les deux plateformes en même temps. 
De même, lorsque vous postez sur Face‐
book un message écrit ou un lien, dans 
l'entrée où les catégories de personnes 
avec lesquelles partager la publication 
apparaît, il y a dorénavant un petit 
onglet Threads qui apparaît, en mode 
activé/désactivé. Ces changements 
seront accessibles sur iOS et Android.

Comment Meta veut utiliser Facebook et Instagram 
pour booster Threads, son alternative à Twitter 

Meta veut continuer à pousser vers l 'avant son réseau social Threads. Et pour ce faire, il  le rend encore plus interopérable 
avec ses autres plateformes Facebook et Instagram. 

Cette IA génère des vidéos 
ultraréalistes 7 fois plus 
vite qu’avant ! 
À peine sorti, Runway vient d’annoncer 
une version turbo de son nouveau ser‐
vice de génération de vidéos Gen‐3 
Alpha, jusqu’à sept fois plus rapide. 
L’outil, qui permet de générer des clips 
vidéo ultraréalistes de dix secondes, est 
déjà disponible en ligne. 
OpenAI avait créé le buzz en février 
avec Sora, son intelligence artificielle 
capable de générer des clips vidéo 
ultraréalistes. Toutefois, il n'est pas 
unique. Runway avait déjà lancé sa 
propre IA de génération de vidéos il y a 
18 mois, baptisé Gen‐1. Après une 
seconde version couronnée de succès, 
l'entreprise a rendu publique la version 
Gen‐3 Alpha de son IA il y a six 
semaines, et vient de lancer une nou‐
velle version bien plus rapide : Gen‐3 
Alpha Turbo. 
Selon Runway, cette nouvelle version 
est sept fois plus rapide pour un prix 
divisé par deux. Cela signifie que, selon 
la complexité de la vidéo, il est possible 

de générer une vidéo de 10 secondes en 
une vingtaine de secondes, voire moins. 
Il s'agit presque d'une génération en 
temps réel. Ce nouveau modèle est déjà 
disponible sur le site de Runway. 
Un modèle performant, mais encore 
cher 
Avec l’IA de Runway, il est possible soit 
de générer une vidéo à partir d'un 
simple texte, soit d'animer une image 
existante, qui constituera soit la pre‐
mière, soit la dernière image de la 
vidéo.  
Cela permet de générer l'univers visuel 
avec une autre IA, comme Stable Diffu‐
sion, Midjourney ou Dall‐E 3, avant de 
créer la vidéo. 
Pour utiliser Gen‐3 Alpha Turbo, il fau‐
dra cependant disposer d'un abonne‐
ment, qui commence au prix de 12 dol‐
lars pour 625 crédits mensuels. Comp‐
tez 5 crédits par seconde de vidéo (au 
lieu de 10 pour Gen‐3 Alpha), donc 50 
crédits pour un clip de 10 secondes, soit 
12 ou 13 vidéos par mois, ce qui reste 
assez cher. Runway annonce déjà des 
améliorations à venir. Espérons que 
cela fasse encore baisser le prix. 

PhOLED bleu : une 
évolution majeure à venir, 
pour des dalles OLED plus 
performantes et économes 
en énergie 
La prochaine grande 
étape pour l'OLED 
est sur le point de 
se concrétiser ! 
Selon ETnews, qui 
relaie cependant 
une source non‐officielle, LG Display 
aurait réussi à produire son "dream 
OLED panel" grâce au PhOLED bleu. 
L'utilisation de molécules phosphores‐
centes bleues permettrait de produire 
des dalles OLED plus économes en 
énergie, tout en augmentant leurs per‐
formances sur de nombreux éléments 
clés. C'est la prochaine grande évolu‐
tion à venir pour l'OLED. 
 
PhOLED bleu, c'est quoi et pourquoi 
c'est important ? 
Déjà employé pour les pixels OLED 
rouges et verts, la technologie PhOLED 
recourt à un matériau organique élec‐
trophosphorescent, en lieu et place des 
molécules fluorescentes. Si jusque‐là la 
production de pixels PhOLED verts et 
rouges n'a pas posé de défis majeurs 
aux constructeurs, le bleu, avec sa lon‐
gueur d'ondes plus courte, est beau‐
coup plus complexe à mettre en 
œuvre. Le grand défi pour les cher‐
cheurs de l'Universal Display Corpora‐
tion (UDC) a donc été de stabiliser la 
molécule afin d'augmenter la durée de 
vie à hauteur des attentes d'un produit 
destiné au grand public. 
L'UDC est la principale société qui 
développe aujourd'hui ces matériaux 
phosphorescents. Plus tôt cette année, 
il a été dit que le développement du 
PhOLED bleu aurait du retard et ne 
serait pas prêt pour 2024. LG Display 
semble néanmoins avoir pris de l'avan‐
ce en développant un panneau Tandem 
OLED qui, via l'empilement de deux 
structures OLED combinant des maté‐
riaux bleus fluorescents et phospho‐

rescents, pourrait être mis sur le mar‐
ché plus tôt que prévu. 
Il faut dire que le jeu en vaut la chan‐
delle ! L'utilisation de PhOLED bleus 
dans les écrans OLED sera sans nul 
doute la prochaine grande étape pour 
cette technologie d'affichage, après 
avoir connu deux grandes évolutions 
d'un côté avec le Micro Lens Array 
(MLA) de LG Display, et de l'autre avec 
le QD‐OLED de Samsung Display. 
L'utilisation d'un matériau phospho‐
rescent bleu serait susceptible de gom‐
mer les faiblesses de l'OLED. Il promet 
ainsi des économies d'énergie de 
l'ordre de 20 à 30 % par rapport aux 
technologies actuelles, économies qui 
permettraient de réduire la chauffe et 
par conséquent d'allonger la durée de 
vie des dalles qui restent aujourd'hui 
sujettes au risque de burn‐in. Cela 
pourrait aussi profiter à la qualité 
d'image, grâce à une luminosité plus 
élevée et une réduction de la bride de 
l'ABL (Automatic Brightness Limiter), 
ainsi qu'à une couverture plus large 
des espaces colorimétriques. 
 
Une grande nouvelle pour LG  
Display, tout comme pour Samsung 
Comme vous pouvez vous en douter, 
cette technologie PhOLED, adaptée aux 
pixels bleus, est très prometteuse. Le 
matériau organique fourni par UDC 
améliorerait l'efficacité lumineuse de 
25 % à 100 %, ce qui signifie qu'aucu‐
ne chaleur ne sera produite pour rien. 
Avec son QD‐OLED, Samsung Display a 
de quoi être particulièrement intéressé 
par cette technologie. Pour rappel, les 
dalles QD‐OLED utilisent une source de 
lumière autoémissive bleue, passant 
ensuite au travers d'un filtre Quantum‐
Dot pour produire les couleurs à  
afficher à l'écran. En plus de collaborer 
avec UDC pour ce matériau bleu,  
Samsung travaille également de son 
côté depuis le rachat de Cynora en 
2022, une société qui développe des 
matériaux TADF (Thermally Activated 
Delayed Fluorescence), un émetteur  
à haut rendement, activé  
thermiquement. 
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S
elon le rapport d’une commission 
indépendante révélé mardi par le 
Boston Globe, la police et la réserve 

de l’armée de terre de l’Etat du Maine 
sont responsables de n’avoir pas empê‐
ché la pire tuerie de masse du pays en 
2023 qui avait fait 18 morts.  
Armé d’un fusil semi‐automatique, 
Robert Card avait ouvert le feu le 25 
octobre de cette même année dans un 
bowling de Lewiston puis dans un bar‐
restaurant de cette ville de 36.000 habi‐
tants du nord‐est des Etats‐Unis. 
« La commission a conclu à l’unanimité 
qu’à de nombreuses occasions on aurait 
pu changer le cours des évènements tra‐
giques », a déclaré l’ancien président de 
la cour suprême du Maine, Daniel 
Wathen, à la tête d’un organe indépen‐
dant de sept personnes qui ont enquêté 
des mois pour rédiger un rapport. 
 
Un rapport accablant contre les  
autorités 

Le rapport de la commission Wathen 
accuse ainsi le bureau du shérif local de 
ne pas avoir placé Robert Card en déten‐
tion préventive, ni d’avoir confisqué ses 
armes à feu.  
Quant à la réserve de l’armée de terre 
dont il était issu, elle « a manqué à son 
devoir de prendre les mesures qui s’im‐
posaient pour réduire la menace qu’il 
représentait ». En particulier en raison 
de ses « hallucinations, son comporte‐
ment de plus en plus agressif, sa collec‐
tion d’armes à feu et ses commentaires 
sans équivoque sur ses intentions ».  
Le tueur, qui s’était ensuite suicidé, 
souffrait d’importants troubles mentaux 
au point qu’un de ses collègues redou‐
tait qu’il ne « pète les plombs » et ne 
commette une « tuerie de masse ». 
Robert Card était devenu paranoïaque,  
« entendait des voix » et avait stocké 
jusqu’à 10 ou 15 fusils chez son frère, 
avait dit aux forces de l’ordre son 
ancienne épouse. 

De la vraie fourrure est 
parfois étiquetée « 
fausse » ! 

Lors de la préhistoire, les fourrures 
d’animaux étaient déjà utilisées pour 
se couvrir à des fins de survie. Mais 
aujourd’hui, de nombreux textiles syn-
thétiques nous permettent de nous 
vêtir et de lutter efficacement contre le 
froid. L’utilisation de fourrure dans la 
fabrication de vêtements a alors un but 
essentiellement esthétique : un col en 
fourrure sur un manteau lui donnera 
un look plus luxueux, un pompon en 
fourrure sur une chaussure lui apporte-
ra une touche de fantaisie, etc… 
Cependant, l’utilisation de fourrure 
fait polémique. Alors que certains 
approuvent les vêtements en fourrure 
véritable de par leur authenticité, 
d’autres prennent la défense des ani-
maux.  
Élevage de lapins et de visons, chasse 
de renards en nature : une portion 
grandissante du public dénonce ces 
pratiques, considérées comme allant à 
l’encontre de l’éthique. 
La fourrure synthétique devient alors 
un excellent compromis : on conserve 
la classe du vêtement et sa texture 
douce, et aucun animal n’est tué pour 
sa fabrication.  
L’utilisation de fausse fourrure est de 
plus en plus plébiscitée, et de nom-
breuses marques comme Peter Hahn 
mettent un point d’honneur à ne 
mettre en vente que des produits sans 
fourrure réelle, certifiés par des orga-
nismes de protection animale. 
Mais alors que l’engouement autour 
de la fourrure synthétique progresse, 
certains commerçants moins scrupu-
leux n’hésitent pas à vendre de la four-
rure d’origine animale en la faisant 
passer pour de la fausse auprès de 
leurs acheteurs.  
La raison derrière ce comportement 
est que la fourrure synthétique est 
généralement plus coûteuse à produire 
que la vraie. Par conséquent, vendre 
de la vraie fourrure étiquetée « fausse 
» permet de réduire les coûts tout en 
répondant à la demande grandissante 
en fourrure synthétique. 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Paralysé à la suite d’une lésion de la 
moelle épinière, un jeune homme peut 
désormais rejouer aux jeux vidéo grâce 
à son implant Neuralink. Il s’agit de la 
seconde personne à bénéficier de cette 
technologie conçue par l’entreprise du 
milliardaire américain Elon Musk. La 
société a annoncé cette nouvelle avan‐
cée sur son blog mercredi 21 août 
2024, rapporte Le Figaro. 
 
Une opération réussie 
Fin janvier, Elon Musk avait dévoilé 
que la start‐up Neuralink, dont il est 
cofondateur, avait posé son premier 
implant cérébral sur un patient. « Les 

premiers résultats montrent une activi‐
té neuronale prometteuse », avait alors 
affirmé l’homme d’affaires sur son 
compte X. Les fils de l’implant avaient 
toutefois fini par se rétracter dans le 
cerveau de Nolan Arbaugh. 
Le deuxième patient, prénommé Alex, 
n’a pas rencontré ce problème. Son 
opération a eu lieu au début du mois 
d’août 2024 et s’est très bien passée. « 
Il a pu sortir de l’hôpital le lendemain 
et s’est rétabli sans problème », écrit 
l’entreprise sur son blog. 
 
Il peut créer des objets en 3D 
Aujourd’hui, le dispositif qui fait à 

peine la taille d’une pièce de monnaie 
lui permet même de renouer avec sa 
passion pour les jeux vidéo. En effet, le 
jeune homme tétraplégique peut de 
nouveau jouer à Counter Strike, un jeu 
de tir qui nécessite des réflexes rapides 
et une coordination précise. Selon Neu‐
ralink, il a même « amélioré sa capacité 
à jouer ». 
Grâce à l’implant, Alex est également 
capable de concevoir des objets en 3D à 
l’aide de logiciels de conception assis‐
tée par ordinateur. Au vu de cette réus‐
site, l’entreprise n’a pas caché son 
ambition de faire encore plus. « Nous 
sommes impatients de travailler avec 

d’autres personnes pour les aider à 
renouer avec leurs passions », a‐t‐elle 
déclaré. 
 

Neuralink
Cet homme tétraplégique peut rejouer aux jeux vidéo grâce à son 

implant Neuralink 
Le deuxième patient à avoir reçu un implant Neuralink peut de nouveau jouer aux jeux vidéo malgré sa tétraplégie. La société cofondée par Elon Musk l’a annon-
cé sur son blog mercredi 21 août 2024. Elle se réjouit désormais de prendre en charge d’autres personnes pour les aider elles aussi « à renouer avec leurs pas-

sions ». 

Etats‐Unis : Police et armée sont responsables 
de n'avoir pas empêché la pire tuerie de masse 
du pays en 2023 

 LE SAVIEZ VOUS 

 
 

Daniel E. Wathan, président de 
la Commission indépendante 

chargée d'enquêter sur les faits 
de la tragédie de Lewiston, au 

centre, écoute le colonel William 
Ross de la police de l'État du 

Maine, au premier plan à 
gauche, répondre à une question 
lors d'une audience, en mai, à la 

mairie de Lewiston dans  
l'Etat du Maine. 
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Méga‐tsunami de Dickson Fjord au Groenland: la fonte 
des glaces a multiplié les risques 

En septembre 2023, un 
tsunami haut de 200 mètres 

frappait un fjord de la côte est 
du Groenland, endommageant 
une base militaire sur une île 
voisine. Des chercheurs de 
l'université de Potsdam ont 

décrypté le phénomène, 
mettant en cause le 

changement climatique et la 
fonte des glaces. 

 

"A
rctic Command, j'écoute ?" 
Publié sur Facebook par l'auto‐
rité danoise chargée de la sur‐

veillance du Groenland, puis partagé 
sur X par un utilisateur, le récit du 17 
septembre 2023 n'est pas sans suspen‐
se. À l'autre bout du fil, le passager du 
navire de croisière Ocean Albatros a les 
yeux rivés sur la station militaire 
SIRIUS, où il a travaillé. Et il peut l'as‐
surer : quelque chose, ici, a changé. 

Suite à cet appel, le navire d'inspection 
Knud Rassmussen se rend sur place, 
près de Dickson Fjord, sur la côte est. 
Des containers de stockage et du maté‐
riel flottent en vrac sur les rives d'Ella 
Island. Tous les indices semblent poin‐
ter vers le passage d'un tsunami, ce que 
confirmeront les clichés pris depuis un 
bombardier : "une montagne s'était 
effondrée dans l'eau". 
La veille du signalement, un mur d'eau 
de 200 mètres de haut s'est en effet 
abattu sur le fjord, touchant également 
la station militaire qui, par chance, 
avait fermé ses portes pour la saison. 
Pour Arctic Command, l'affaire est 
close. Mais pas pour des scientifiques 
allemands… 
 
Tsunamis et changement climatique 
Presque un an après les faits, une équi‐
pe de l'université de Potsdam publie le 
résultat de ses investigations dans la 
revue The Seismic Record (8 août 
2024). 

Repérée par nos confrères du Guar‐
dian, leur étude vient confirmer l'aver‐
tissement lancé il y a quelques années 
par des chercheurs américains : avec la 
fonte des glaces, il y a plus de glisse‐
ments de terrain et de risques de tsu‐
namis (Higman et al., 2018). Or, au 
Groenland, le changement climatique 
accélère à la fois la fonte des glaciers et 
celle du pergélisol. 
Par ailleurs, en analysant les données 
enregistrées dans des stations de sur‐
veillance sismiques situées à plus de 5 
000 km de distance, et à l'aide d'images 
satellites ainsi que de modèles infor‐

matiques, les auteurs de la nouvelle 
étude ont révélé qu'une onde station‐
naire d'environ un mètre de hauteur 
avait bousculé l'étroit fjord pendant 
plus d'une semaine. 
Si le tsunami de Dickson Fjord n'a fait 
aucune victime, ce n'est pas le cas 
d'évènements similaires. Bien que de 
moindre ampleur, celui déclenché par 
une avalanche de rochers à Karrat 
Fjord, à l'ouest du Groenland, en 2017, 
avait "inondé le village de Nuugaatsiaq, 
détruisant 11 maisons et tuant quatre 
personnes", rappellent ainsi nos 
confrères.

Les microplastiques 
contaminent nos 
organes... jusqu'à notre 
cerveau 

UNE ÉTUDE en phase de pré-publication 
fait état de la présence de particules de 
plastique dans des échantillons de cer-
veau recueillis lors d'autopsies aux États-
Unis, rapporte le Guardian. 
Après les poumons, le placenta, les testi-
cules, le foie, les vaisseaux sanguins, les 
articulations et même la moelle épiniè-
re… il ne manquait plus que lui : le cer-
veau est venu rejoindre la liste des 
organes humains contaminés par les 
microplastiques et les nanoplastiques – 
d'infimes particules de plastique dont la 
taille varie entre un milliardième de mètre 
(nanomètre) et cinq millimètres. 
Les auteurs d'une étude en phase de pré-
publication (en attente de relecture par 

des spécialistes du domaine) partagée par 
l'agence de recherche médicale américai-
ne (NIH) ont en effet détecté des parti-
cules de plastique dans des échantillons 
de tissu cérébral recueillis lors d'autopsies 
en 2016 et en 2024 à Albuquerque, Nou-
veau-Mexique (sud-ouest des États-
Unis), relate le Guardian (21 août 2024). 
Ainsi, "les 91 échantillons de cerveau en 
contenaient en moyenne 10 à 20 fois plus 
que les autres organes" (foie et reins), 
pointent nos confrères. Ce qui ferait du 
centre de commandement nerveux de 
notre organisme "l'un des tissus les plus 
pollués par le plastique jamais échan-
tillonnés", note l'étude. 
 
0,5 % de plastique en poids 
Parmi ces prélèvements, ceux réalisés 
cette année, au nombre de 24, contenaient 
en moyenne environ 0,5 % de plastique 
en poids. "C'est assez alarmant", a confié 
au Guardian Matthew Campen, toxico-
logue et professeur de sciences pharma-
ceutiques à l'université du Nouveau-
Mexique, premier auteur de l'étude. Et de 
souligner : Il y a beaucoup plus de plas-
tique dans notre cerveau que je ne l'aurais 
imaginé ou que je n'aurais pu le tolérer. 
Il semblerait en outre que la situation 

s'aggrave. L'étude révèle en effet que la 
quantité de microplastiques dans l'en-
semble des échantillons de cerveau de 
2024 était supérieure d'environ 50 % au 
total des échantillons datant de 2016. La 
concentration de ces polluants synthé-
tiques dans le cerveau humain augmente-
rait donc à un "rythme similaire à celui 
observé dans l'environnement". 
Si elles demandent à être confirmées et 
élargies à davantage de personnes, les 
conclusions de l'étude en pré-publication 
semblent néanmoins cohérentes avec des 
travaux antérieurs ayant déjà décelé des 
particules de plastique dans le cerveau 
d'animaux non humains, remarque Betha-
nie Carney Almroth, éco-toxicologue à 
l'université de Göteborg en Suède, qui n'a 
pas contribué à la nouvelle étude. 
Or, compte tenu des connaissances 
actuelles sur les effets du plastique sur la 
santé des animaux (cancers, problèmes de 
fertilité, d'immunité, de mémoire et d'ap-
prentissage), ainsi que des études sur les 
cellules humaines en laboratoire (effet de 
stress oxydatif), ces nouveaux résultats 
chez l'homme "soulèvent de nombreuses 
inquiétudes" :  
"Je dirais que c'est effrayant", frémit la 
chercheuse. 

Maladie d'Alzheimer ? 
Par ailleurs, sans toutefois pouvoir prou-
ver un lien de cause à effet, les auteurs 
notent que la douzaine d'échantillons de 
cerveau prélevés sur des personnes décé-
dées de démence, notamment de la mala-
die d'Alzheimer, contenaient jusqu'à 10 
fois plus de plastique en poids par rapport 
à ceux de personnes décédées d'autres 
causes. 
"Je ne sais pas combien de plastique notre 
cerveau peut encore accumuler sans que 
cela ne pose de problèmes", se demande 
ainsi Matthew Campen. "Il est désormais 
impératif de déclarer une urgence mon-
diale" pour lutter contre la pollution plas-
tique, prône pour sa part le Dr Sedat 
Gündoğdu, de l'université de Cukurova, 
en Turquie, également contacté par le 
média britannique. Car l'humanité et la 
faune sauvage se trouvent exposées aux 
polymères de plastique et à leurs additifs 
chimiques (phtalates et bisphénols, 
notamment) à travers l'eau, l'air et l'ali-
mentation. "Il n'y a plus rien de vierge, 
des profondeurs de la mer à l'atmosphère 
(des études avaient décelé des microplas-
tiques dans les nuages, NDLR) en passant 
par le cerveau humain", conclut Bethanie 
Carney Almroth.
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L' infarctus du myocarde 
(muscle du cœur) se produit 
quand une artère qui alimen‐

te le coeur est bouchée par un caillot de 
sang. Appelée "crise cardiaque" dans le 
langage commun, il résulte de l'obstruc‐
tion totale et brutale d'une artère coro‐
naire. C'est une urgence. Rappel des 
symptômes de l'infarctus pour réagir au 
plus vite, avec le cardiologue Alain Fur‐
ber. 
 
Quels sont les premiers symptômes 
d'un infarctus ? 
"Au moment de l'infarctus,  on observe 
une douleur dans la poitrine d'appari‐
tion brutale qui est assez évocatrice de 
par son intensité. Elle est située derriè‐
re le sternum. Le patient ressentira par 
ailleurs des irradiations de la douleur 
dans le cou et la mâchoire ainsi que 
dans le bras et la main gauche. La dou‐
leur est souvent associée à une sensa‐
tion d'enserrement, comme dans un 
étau. De manière plus rare, la douleur 
peut s'apparenter à des brûlures. Elle ne 
disparait pas au repos" indique le Pr 
Furber. Cette douleur peut parfois s'ac‐
compagner de nausées, palpitations 
voire d'une perte de connaissance si le 
patient souffre de troubles du rythme 
cardiaque ou d'autres pathologies. 
 
Combien de temps avant que 
l'infarctus ne survienne ? 
"Dans la moitié des cas d'infarctus, les 
premières douleurs dans la poitrine 
surviennent dans les jours ou semaines 
qui précèdent celui‐ci, à l'effort ou au 
repos. Ces douleurs se manifestent par 

vagues, elles ne durent pas. C'est pour‐
quoi il est très important de prendre en 
compte ce type de symptôme, poursuit 
le cardiologue. Dans l'autre moitié des 
cas, les symptômes surviennent brutale‐
ment et la première douleur signifie l'in‐
farctus." 
 
Sont‐ils différents chez  
l'homme et chez la femme ?  
Les symptômes typiques sont similaires 
chez les hommes et les femmes.  
"Chez la femme âgée seulement, on 
observe parfois des formes atypiques 
avec un essoufflement et une grande 
fatigue d'apparition brutale mais dans 
la grande majorité des cas les symp‐
tômes sont les mêmes" souligne le car‐
diologue. 

Infarctus chez la femme : symptômes 
silencieux, comment l'éviter ? 
De plus en plus de femmes, même 
jeunes, font des infarctus. Les symp‐
tômes sont atypiques dans près d'un cas 
sur deux et évoluent généralement de 
façon silencieuse. Les symptômes ne 
sont pas toujours les mêmes que chez 
les hommes. Comment les identifier et 
les prévenir ? Réponses du Pr Claire 
Mounier‐Vehier, cardiologue. 
 
Quels sont les symptômes silencieux 
de l'infarctus ? 
Dans certains cas, l'infarctus est "silen‐
cieux" c'est‐à‐dire qu'il ne provoque pas 
de douleur dans la poitrine. "Par contre, 
il y aura un essoufflement. On le 
remarque notamment chez les patients 

diabétiques, ils ressentent souvent un 
essoufflement sans douleur ce qui com‐
plique le diagnostic" précise notre 
expert. 
 
Quels sont les symptômes digestifs ? 
Dans certaines formes atypiques d'in‐
farctus, on peut observer des symp‐
tômes digestifs. "Il peut s'agit de signes 
épigastriques comme des brûlures de 
l'estomac, un ulcère ou un reflux gastro‐
oesophagien (RGO). La douleur peut 
remonter dans le cou" note le Pr Furber. 
Quelle est la durée des symptômes ? 
Tant que l'artère n'est pas débouchée, la 
douleur persiste. L'infarctus est une 
urgence qui nécessite une prise en char‐
ge rapide pour déboucher l'artère coro‐
naire.

BIEN-ÊTRE

Très souvent, les premières 
douleurs de l'infarctus surviennent 

dans les jours ou semaines qui le 
précèdent. 

Les services de confiance, composante clé d’une  
stratégie de dématérialisation

BIEN‑ÊTRE

Comment soigner  
une dysplasie de hanche ? 

LA DYSPLASIE de hanche est une mal‐
formation de la tête fémorale encastrée 
dans la cavité articulaire du bassin. Ses 
symptômes apparaissent plus générale‐
ment à l'âge adulte et les femmes jeunes 
sont davantage touchées. 
 
C'est quoi une dysplasie de hanche ? 
"La hanche est une articulation formée 
de deux parties : la tête fémorale, telle 
une "boule de billard", qui est recouver‐
te et encastrée dans le bassin dans une 
cavité hémisphérique, l'acetabulum. 
Lorsque ce dernier n'est pas assez 
recouvrant. La tête fémorale est décou‐
verte et on appelle cela une dysplasie de 
hanche", explique le Dr Alexis Nogier, 
chirurgien spécialiste de la hanche à 
Paris. La définition de la dysplasie de 
hanche est radiologique : l'angle de cou‐
verture osseuse va déterminer le degré 
de la dysplasie. 

 
Quels sont les symptômes ? 
Initialement, il n'y a aucun symptôme : il 
s'agit d'une malformation qui n'est pas 
douloureuse. Les personnes dyspla‐
siques ont en général des mobilités de 
hanche assez amples. Les conditions 
mécaniques de la hanche en cas de dys‐
plasie ne sont pas favorables et c'est à 
l'âge adulte que les symptômes appa‐
raissent : 
 
‑Des douleurs mécaniques, notamment  
à la marche, localisées au niveau  
du moyen fessier ou dans l'aine 
‑des douleurs en position statique  
prolongée 
‑des douleurs pendant la pratique  
d'un sport 
‑une boiterie 
‑des craquements dans la hanche 
 
Comment soigner une dysplasie de 
hanche ?  
Des conseils avant la prise en charge de 
la dysplasie par la chirurgie sont don‐
nées au patient pour faire disparaître la 
ou les douleurs notamment, la perte de 
poids, "la hanche supportant 2 à 3 fois le 
poids du corps", la modulation de l'acti‐
vité sportive :  
éviter les sports avec charge et impacts 
(course à pieds) et préférer le vélo ou la 
natation. Le renforcement musculaire 
du moyen fessier va aider : plus le 
moyen fessier va être musclé et gainé, 
moins la hanche sera douloureuse.  
Quand une dysplasie de hanche est dia‐

gnostiquée sévère, des interventions 
chirurgicales peuvent être proposées 
pour la corriger : 
L'ostéotomie périarticulaire qui consis‐
te à découper le bassin pour corriger la 
dysplasie 
La butée osseuse, un peu plus rare 
comme intervention : un morceau d'os 
du bassin est vissé au‐dessus de la tête 
fémorale pour améliorer sa couverture 
Quand il y a une usure du cartilage assez 
sévère, on propose de poser une prothè‐
se de hanche. 
 
Quelle est la cause d'une dysplasie de 
hanche ? 
La dysplasie de hanche est d'origine 
congénitale : "c'est une hanche à la nais‐
sance qui n'est pas bien formée et qui au 
fil de la croissance ne vas pas se déve‐
loppée de façon normale : son articula‐
tion va être souple et stable mais la cou‐
verture osseuse insuffisante", précise 
notre interlocuteur. Il s'agit bien d'une 
malformation de la structure osseuse de 
la hanche. 
 
Quelles sont les conséquences sur le 
développement ? 
Dans les formes extrêmes de dysplasie, 
on peut aboutir à une luxation congéni‐
tale de la hanche : la tête fémorale va 
sortir de l'acétabulum. 
 "Il s'agit en général de cas très particu‐
liers diagnostiqués à la naissance ou 
dans les premières années de vie, parce 
qu'il y a des difficultés à l'acquisition de 
la marche ou une boiterie", note  

Le Dr Nogier. Pour la plupart des dys‐
plasies de hanche, il n'y a aucune consé‐
quence sur la vie de l'enfant. Les pre‐
mières conséquences arrivent à l'âge 
adulte quand les douleurs apparaissent 
et permettent de poser le diagnostic. 
 
Comment diagnostique‐t‐on une  
dysplasie de hanche ? 
Le diagnostic de la dysplasie de hanche 
est radiologique et va correspondre à la 
mesure de l'angle de couverture fémo‐
rale latérale.  
Une radiographie du bassin, debout et 
de face, va permettre de définir cet 
angle de couverture qui doit être nor‐
malement supérieur à 25° 
 
Entre 20 et 25°, la dysplasie est limite 
Entre 10 et 20°, la dysplasie est effective 
Inférieur à 10°, la dysplasie est sévère. 
Ensuite, on va observer si la dysplasie 
de hanche n'est pas associée à d'autres 
malformations au niveau du toit du 
cotyle ou de la tête fémorale. En consul‐
tation, on va s'intéresser également aux 
lésions associées à la dysplasie de 
hanche.  
"Chez une femme plutôt jeune qui 
souffre de douleurs au niveau de l'aine 
ou du trochanter, on proposera une IRM 
ou un arthroscanner à la recherche de 
lésions associées à sa dysplasie de 
hanche : lésions du labrum, lésions du 
cartilage (chondropathie), souffrance 
de l'os sous‐chondral et signes de l'ar‐
throse", liste‐il. 
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Série humoristique France - 2023 
          Camping Paradis Saison 15 

 Téléréalité - France - 2024 
         L'amour est dans le pré  

 Série policière 
         Etats-Unis - 2023 
         FBI 

  Série humoristique 
           France - 2024 
           Kaamelott 

  Série policière France - 2019 
          Mongeville  

 Cinéma 
          France - 2011 
          Le fils à Jo 

  Série d'aventures - Etats-Unis 2024 
           Nautilus 

 Série policière -  Un meurtre  
         est-il facile ? D'après Agatha Christie 

 Film d'horreur 
          Etats-Unis - 2017 
          Amityville : The Awakening 

  Cinéma/2014 - Vivre, mourir, 
           recommencer : Edge of Tomorrow

 Thriller Argentine - 2023 
         The Extortion 

   Jeu 
           France - 2018 
           Burger Quiz 
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20 h 55

21 h 00

21 h 00
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21 h 20

21 h 10

21 h 00

21 h 20

21 h 55

la chaine 21h03

Série d'action - Royaume-Uni 2020 
Saison 1 Épisode 5/6/7 

Gangs of London 
Selon Ed Dumani, quelque chose cloche chez 
Elliot qu'il soupçonne. Après avoir enquêté sur 
ses antécédents, Ed le soumet à un test qui 
déterminera le degré de sa loyauté envers  
les Wallace. Sean doit calmer le jeu avec les 
Dumani. 
 

Série humoristique - France 2024 
Saison 1 Épisode 9/10 

Terminal 
Nikki confie à Charlie l'organisation d'un stage 
destiné aux clients pour vaincre la peur en 
avion, et accepte que Jack joue le rôle d'un 
ancien stagiaire. Il ne trouve pas meilleure idée 
que de débarquer en ultime survivant d'un 
crash. 
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 Alger 29° 25° 
 Oran 29° 24° 
 Constantine 35° 19° 
 Ouargla 42° 29°
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:15 12:31 16:12 19:05 20:35 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:37 12:40 16:17 19:10 20:33

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:42 12:56 16:37 19:30 20:58 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:48 13:01 16:42 19:35 21:02 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:52 13:04 16:45 19:38 21:05 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:21 12:35 16:16 19:09 20:38 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:36 12:49 16:30 19:23 20:51 

ACCIDENTS 
DE LA ROUTE 
Quatre décès et 276 
blessés en 24 heures 
QUATRE personnes sont décédées 
et 276 autres ont été blessées dans 
des accidents de la route survenus 
ces dernières 24 heures à travers 
plusieurs wilayas du pays, selon 
un bilan rendu public, hier, par la 
Protection civile. Ces accidents 
sont provoqués, dans la quasi-
totalité des cas, par l’élément 
humain, notamment pour non-
respect du code de la route, 
l’excès de vitesse, les 
dépassements dangereux et autres. 
Les éléments de la Protection 
civile sont intervenus pour 
l’extinction de 4 incendies urbains 
et divers à travers les wilayas 
d’Alger (1), Constantine (1), 
M’Sila (1) et Sidi Bel Abbes (1)  
ayant causé des gênes respiratoires 
à deux personnes dans les daïras 
de M’Sila et d’El Khroub. Selon la 
même source, les éléments de la 
Protection civile de la wilaya de 
Tissemsilt sont intervenus suite à 
l’explosion d’une bouteille de gaz 
butane à l’intérieur d’une 
habitation sise à la cité 150 
logements, commune Ouled 
Bessam, daïra de Tissemsilt, ayant 
causé des brûlures de 2ème degré 
à une personne ainsi que des 
blessures à une autre. D’autres 
part, le dispositif de surveillance 
des plages durant les dernières 24 
heures à procédé à 1179 
interventions pour le sauvetage de 
862 personnes de noyade certaine, 
258 personnes prises en charge sur 
les lieux et 58 personnes évacuées 
vers les hôpitaux. La Protection 
civile a enregistré, durant la même 
période, le décès d’un jeune 
homme âgé de 28 ans, noyé à la 
plage dite «Masalmoune Ouest», 
autorisée à la baignade, commune 
Masalmoune, daïra de Gourraya, 
dans la wilaya de Tipaza. Les 
secours de la Protection civile de 
la wilaya d’Oran sont intervenus, 
également, pour le repêchage 
d’une personne décédée en mer 
suite à une collision entre un jet 
ski et un kayak, au large de la 
plage dite «El Nadjema», 
commune Bousfar, daïra de Ain 
Turk. Aussi, le dispositif de lutte 
contre les incendies de forêt, 
maquis et récolte à procédé durant 
la même période, à l’extinction de 
35 incendies à travers plusieurs 
wilayas du pays, dont 9 incendies 
de forêt, 3 de maquis, 6 de 
broussailles, 4 de récoltes, 3 de 
bottes de foins, 6 d’arbres 
fruitiers, et 4 de palmeraies. 

M. B.

LE MINISTÈRE de la Justice a annoncé 
l’ouverture des candidatures pour le pro-
gramme de bourses Chevening, un pro-
gramme qui entre dans le cadre de sa 
coopération avec l’ambassade britannique 
en Algérie. C’est ce qu’a indiqué le minis-
tère de la justice dans un communiqué 
rendu public hier. Le ministère a expliqué 

que la bourse chevening est un programme 
du gouvernement britannique qui permet 
aux étudiants en droit de préparer une for-
mation de master pendant un an dans les 
universités britanniques. Les candidatures 
sont ouvertes pour l’année 2025/2026. Le 
département de la Justice a aussi précisé 
que le programme vise à «permettre aux 

futurs leaders et décideurs de se perfection-
ner professionnellement et académique-
ment, de découvrir la culture britannique et 
de renforcer les relations avec le Royaume-
Uni dans le secteur de la justice». Le com-
muniqué précise que les candidatures sont 
ouvertes aux magistrats, juges et salariés 
ayant une expérience professionnelle, ainsi 

qu’à toute personne répondant aux critères 
académiques publiés sur le site officiel du 
programme, www.chevening.org. Les can-
didats qui souhaitent poursuivre cette for-
mation devront s’inscrire sur le site web 
mentionné avant le 05 novembre prochain 
conclut la même source. 

Sihem Bounabi

BOURSE BRITANNIQUE CHEVENING 

Appel à candidature pour les cadres de la justice

LA DIRECTION de la distribution de l’élec-
tricité et du gaz de Sidi Abdallah a révélé la 
mise en œuvre, dans le cadre du programme 
2024, d’un nombre important de projets 
visant à améliorer la qualité et la continuité 
du service et à renforcer le réseau de distri-
bution d’énergie électrique dans la partie 
ouest de la capitale. La direction a ainsi ins-
tallé près d’une quarantaine de transforma-
teurs électriques et  étendue son réseau élec-
trique de 32 km de long pour un coût estimé 
à 25,6 milliards de centimes. Les projets ont 
touché les localités de Zéralda, Staouéli et 

Souidania, avec l’installation de 5 nouveaux 
transformateurs électriques, ainsi que le rem-
placement de 4 équipements électriques.  
Sonelgaz  a également complété un réseau 
électrique basse tension de 2,3 km de long, de 
remplacer un réseau électrique souterrain 
basse tension d’une longueur de 1,1 km et de 
renforcer le réseau de terre moyenne tension 
sur une longueur de 2 km. 
Au niveau de la commune de Draria, Sonel-
gaz a installé 10 nouveaux transformateurs 
électriques et les a mis en service, en plus 
de compléter un réseau électrique d’une 

longueur de 5,60 km, et mettant en service un 
autre réseau basse tension d’une longueur de 
400 mètres. Un réseau terrestre bas tension 
d’une longueur de 1,2 km a été remplacé. 
Concernant la commune de Birtouta, Sonel-
gaz Distribution de Sidi Abdallah a achevé et 
mis en service 3 nouveaux transformateurs 
électriques, ainsi qu’un réseau électrique de 
800 mètres dans la commune de Tassala El-
Merdja, tout en mettant en service une cana-
lisation basse de 200 mètres et un autre 
réseau de haute tension de 425 mètres. 

S. N.

SONELGAZ  

Renforcement du réseau électrique 
à l’ouest d’Alger 

La réunion ministérielle de 
la TICAD a conclu, hier, 
ses travaux par l’adoption 

d’un communiqué conjoint aux 
termes duquel les participants 
ont définitivement tranché la 
question de la participation aux 
réunions de la TICAD en faveur 
de la partie sahraouie. 
Ce communiqué consacre, sans 
ambages et sans nuances, le droit 
de tous les Etats membres de 
l’Union africaine de prendre part 
aux réunions de partenariat entre 
l’Afrique et le Japon. 
Par l’expression «Etats membres 
de l’Union Africaine», inscrite 
au premier paragraphe de ce 
communiqué conjoint, il faut 
bien entendre que la revendica-
tion du Maroc d’exclure la 
RASD n’a trouvé aucun écho 
parmi les participants. 
A cet égard, force est de consta-
ter, comme le précise d’ailleurs 
ce document, que le Maroc a été 
le seul et unique pays à avoir for-
mulé des réserves sur l’expres-
sion «Etats membres de l’Union 
africaine». 
N’ayant pas pu introduire sa for-
mule préférée, en l’occurrence 
celle limitant la participation du 
côté africain aux «Etats reconnus 
par les Nations unies», le Maroc 
n’avait d’autres choix que de se 
dissocier seul du consensus 
général qui s’est formé lors de la 
réunion de Tokyo sur la question 
de la participation. Il s’agit là 
encore d’un nouvel échec de la 

diplomatie marocaine qui s’est 
trouvée complètement isolée 
dans ses revendications visant à 
exclure la RASD. 
Aucun des pays africains que le 
Maroc considère comme étant 
alliés traditionnels, n’a estimé 
nécessaire de venir en aide à la 
délégation marocaine sur cette 
question.  
Ces derniers sont certainement 
incommodés et dépités par le 
comportement crapuleux des 
voyous marocains se considérant 

et se présentant faussement 
comme des diplomates. 
La diplomatie marocaine a 
appris de l’occupant sioniste 
l’arrogance et le franchissement 
de toutes les lignes rouges, 
qu’elles soient diplomatiques ou 
politiques. Lors de la réunion 
préparatoire du TICAD, vendre-
di, les représentants marocains 
se sont rués sur l’ambassadeur de 
la RASD, avec une rare violence, 
pour retirer la pancarte de son 
pays, mais sans succès. Choqués 

par cet acte d’agression, les par-
ticipants ont majoritairement 
apporté leur soutien à l’ambassa-
deur de la République sahraouie. 
De son côté, le coprésident, 
l’ambassadeur du Japon chargé 
de la Ticad, s’est indigné face à 
cette manifestation de violence 
et a rappelé que les différends 
politiques ne se réglaient pas de 
cette façon, par le recours à la 
force. 
Ayant perdu la face, la plupart 
des délégués marocains ont quit-
té la salle, de même que le diplo-
mate responsable de l’agression 
a été expulsé de façon humilian-
te, permettant ainsi aux travaux 
de se poursuivre dans le calme et 
la sérénité. 
L’excès de zèle et l’ambition 
démesurée du Makhzen l’ont 
amené à faire la promotion de 
purs mensonges, les présentant 
comme des victoires diploma-
tiques. Ce fut le cas lors de la 
réunion du Conseil exécutif des 
ministres des Affaires étrangères 
de l’UA, tenue en juillet dernier, 
dont les médias marocains, offi-
ciels et officieux, se sont servis 
comme tribune pour faire la 
publicité de décisions fictives 
que l’UA aurait prétendument 
adoptées concernant l’exclusion 
de la République sahraouie des 
réunions des partenariats. Mais 
la vérité a fini par éclater, révé-
lant au grand jour les mensonges 
du Makhzen.  

Nassim Mecheri

LA RÉUNION DU TICAD TRANCHE EN FAVEUR DE LA RASD 

Nouvelle gifle pour le Maroc
C’est une nouvelle humiliation pour le Makhzen, les participants à la réunion ministérielle de la Conférence 
internationale de Tokyo sur le développement de l’Afrique (TICAD) ont tranché en faveur de la participation 

de la République arabe sahraouie démocratique (RASD) aux réunions de la TICAD. 

Le Maroc 
humilié.  


